
Le temps
de la digestion

I_u conjoncture économique a des
caprices d'e jolie femme, parfo is
bicin dé rou tan t s  pour'le chroniqueur.
Il s'efforce de coucher sur le pap ier
un a r t i c l e  solidement pensé, fondé
sur  les fa its les pilus récents et les
plus indiscutables , et voici que l'ar-
ticle n'a ipoi'iiit encore paru que la
situation s'est déjà modifiée et que
le [wiuvre chroniqueur  se t rouve
clu UN la silliuition fâcheuse du mon-
sieur  i f i i i  voit son triiin lu i  passer
MIIIS le nez.

Acceptons pourt ' i i i i t  le risquic que
ces li gnes .soient dépassées lors de
leur paru t ion  et tentons de nous li-
v rer  ù une analyse de lu conjonctu-
re écononii que. On se souvient que
celle-ci , Miirchauffée par  une  ex-
pansion trop rapide el t rop soudai-
ne, cii ' iisait bien des inquiétudes a u x
autorités responsables de nui re  po-
l i t ique économique et f inanc iè re  et
nnx  mi l i eux  d'affaires. L'inflation
menaçai t ,  les p r i \  eommençuieui à
s engager (l.i lis une  f i l ia le  cou rs*' à
lu hausse , la main-d'couvre devenait
rare ct chère. Le reste à l'avenant.

Dura i i't le premier  semestre . 1rs
mesures prises pou r cont r ecar re r  ces
tendance s  n 'ont  é v i d e m m e n t  pas en-
core fai t  s en t i r  leurs eff e ts .  I AI con-
jonctu re est prsitée au beau f ixe ,
la production a continué à ougmeu-
ter sans pouvoir  donner satisfaction
i. une pressante demande en bien s
de toutes sortes et p lus  spéciale-
ment  en biens  d' investissements.
Sans l'a i r  f ra i s  des i mpor ta t ion s , le.
conséqurncî-s de cette s i tua t ion  eus-
sent été p lus graves encore.

• MA - 'demain c'est dimanclie

$wntihes du désh humam
Qui ne se souvient d'avoir une fols ou l'autre pleuré Iorsqu il était

enfant , devant une vitrine enchantée où ses parents ne voulaient pas lui
acheter l'objet de son choix ? C'était une toute petite chose : une trompette ,
un tambour , une musi que à bouche ; pour les filles une image, une poupée.
Qu 'est-ce que cela pour la bourse de parents que nous avions cru infini-
ment riches et bons ? Ils pouvaient nous consoler et Us ne l'ont pas voulu.
Et nous, nous avons gardé l'amertume du souvenir jusqu 'à l'âge d'hom-
mes et de femmes, jusqu 'au jour où n 'ayant plus nos parents, nous avons
reconnu que ce qu 'ils nous ont donné, ce n 'était pas de petits jouets inu-
tiles ou dangereux , mais avec la vie, tout ce qui nous était bon et néces-
saire, au prix de leur sang et de leur vie et parfois avec la tristesse de
nous voir pleurer.

« Si vous, tout méchants que vous êtes, savez donner de bonnes
choses à vos enfanls , combien plus votre père céleste donnera-t-il de
bonnes choses à ceux qui les lui demandent 1 »

Et même à ceux qui ne les lui demandent pas, ou qui lui demandent
moins qu 'il ne veut donner. Un être cher est en train de mourir , nous
demandons qu 'il vive et à tout prix ; nous faisons bien. Mais savons-
nous ce qui lui est bon et ce qui nous est bon à nous ? Notre prière est
humaine : faisons-la monter jusqu 'à Dieu par la Croix où le plus grand don
dp Dieu au monde a été de mourir po ur lui.

Tout-Puissant , Dieu peut lout nous accorder ; mais sa bonté va au-
delà de nos mérites et de nos désirs. Nous n'avons pas assez d'audace,
nous ne demandons jamais assez ; Il faut oser demander que la volonté
de Dieu soit (aile , parce qu 'elle est sur nous la volonté de l'Amour infini.

U en va de même négativement quand la conscience nous accable.
Judas fut  perdu pour n 'avoir pas osé demander pardon. Usons nos genoux
ct nos mains dans la prière, mais que ce soil dans une confiance totale.

Gardons à notre usage la prière que l'Eglise cn ce dimanche nous
inspire :

« O Dieu tout-puissant et éternel, dont l'immense bonté va au-delà
de nos mérites et même de nos désirs, répandez sur nous votre miséri-
corde ; pardonnez ce que notre conscience craint et accordez-nous ce que
notre prière n 'ose pas espérer. Par Notre-Seigneur Jésus-Christ, Amen ».

Marcel MICHELET.

Mais voici qu en prenant connais-
sance des s ta t i s t i ques relatives au
la vie  économique ont soudain eu
le senti nient d'nttcindire un  sommet
et de n 'avoir plus qu'un ciel , mal-
heureusement i|uiis exempt de nua -
ges, mu dessus dc lour tête. Et sous
leurs pieds une longue peinte aboti-
tis 'sant ou dan» da r ian te  vallée
d' une économie enfin équilibrée, ou
dans le sombre gouffre de la crise
économique .

Quels fuirent les signes qui  ont
ind i qué l'approche de ce s'omiincf '(
I.e premier fut  un ra l'enlisement de
la production , en par t i e  dû au fai t
que l'économie était parvenue au
faîte de su capacité. Les cap itaux se
fa isant )r.a.nes, «e liicui 'veaiux invesf
lisscincnts devena ien t  problémati-
ques et l'on pouvait encore compter
sur  un itmportant appoint en main-
d'œuvre étrangère ,  l' on manquait
(partout de cadres technique s , indis-
pensables pou r a l ler  plus a v a n t  dans
la voie  de l' expansion industrielle.
Ces indices indiquaient toutefois
pas nécessairement le sommet de la
montagne. H s auraient simplement
pu m a r q u e r  un replat », si d'autres
signes n'ava ien t  confirmé que le
poi ' iit le p lus haut  é ta i t  bien près
d'être a t te in t .  Lc principal de ces
indices récents est le ralciitissenienl
de la demande, surtout eu ce qui
concerne les biens d ' inves t i ssements ,

Cette évo lu t ion  est certainement
une  marque d'essouîlcnieni de l'é-
conomie et l ' indication qu 'un tasse-
ment de la conjoncture est en t ra in
de se produire. Maté r i e l l emen t , elle

u eu des conséquences dont la sta-
t i s t i que  fu t  le reflet : aw mois de
j u i n , pou r l'a première fois depuis
des années, le nombre des t rava i l -
leurs étrange rs a été i nférieur à ce
qu 'il fu t  l'année 'précédente à la mê-
me époque. Et ce ne fut pas faute de
pourvoir en embui uchc r, puisque , pa-
rallèlement , on assista à une dimi-
nution sensible des heures supplé-
mentaires, toujours par rapport au
mois correspondant de l'année pré-
cédente. Tout ceci indique un chan-
gement importa'iit daus révolution
économique estivale, comparée à
cell e de la fia de l'hiver et dm prin-
temps.

Il est probable que cc revirement
provient en partie des 'm esures lui-
ses pour lut ter  cont re les tendances
inflationnistes. (Mais en part ie  seu-
lement. Le délégué diu Conseil fédé-
ral aux  possibilités de travail  nous
faisait lui-môme part , voici quelque
mois, dm sentiment de rela t ivi té  que
lui  i n sp i r a i en t  des mesures pour-
tan t  voulues par lui. Et il pensait
n 'avoir  pas de mei l l eur  a l l ié  dans
la l u t t e  contre l ' inPlut ion (pie la du-
re réalié qu i . en se p l ian t  à des lois
économiques aujou rd 'hu i  reconnues ,
se joue souvent de nos calculs , dc
nos prévisions et de nos décisions.
Or, en l'occurcncc , cette réalité est
que dans tous les pays indus t r ie l s ,
on discerne les mêmes si gnes de ra-
lent issement ,  les mêmes indices de
stagnation ou de fléchissement de
la conjoncture, les mêmes symptô-
mes d'essoufflement d' u n e  économie
qu i  a t rop 'longtemps couru la poste

Faut-il en conclure que nous som-
mes au bord 'de lu crise et tpie tou t
l' appa reil de grands t ravaux  ct des
réserves de crise de l'économie pri-
vée devra bientôt être mis à contri-
bution ? Gardons - nous d'aller Jus-
t ine là. Dieu merci, nous eu sommes
encore bien loin. Nos entreprises
ont de quo i t rava i l le r  à une cadence
satisfaisante,  même si elles n 'em-
ploient plus à fond leur  capacité de
product ion.  Le standard de vie res.
te assez élevé pour garantir un  ni-
vea.it très sat isfaisant  de la consom-
mation. Et il reste tant à faire  dans
lous les domaines que nous avons
de quoi nous occuper pendan t  un
bon bout de temps encore. Refusons-
nous donc catégori quement  à jouer
les oiseadix de malheur .

Mais notre  économie, comme celle
île tous les pays industriels, a be-
soin de repos. Après une  période de
>iirexp.msion r ap ide , elle doit assi-
mi ler ,  amortir les investissements
réalisés. reconstituer des cap i t aux ,
bref, l'économie se trouve dans  la
situation d' un homme qui. pour
«voir derr ière  lui  une  succession de
lions rep.is. se trouve soudain pris
de nausée à Kl seul e idée d' un  mé.
dai. '.on île foie gr. s on d' .i n-c sel ie
de chevreuil. Que f a i t - i l  ? Sagement.
il r en t r e  chez lui  et se met à la diè-
te. Quelques jours -- .ins v iande ,  sans
fromage, sans vins généreux hri fe-
ron t  le pliiss grand bien. Cet te  idée,
cependant, ne fai t  nu l  plaisir  à son

L équilibre des moyens
et des

épicier , à son boucher , à son mar-
chand (le v in . car c'est aiutant de
coni'inaii'des en moins pour ces hono-
rables commerçants. Qu 'ils ne s'en
arrachent  pas les cheveux pour au-
tant et qu 'ils prennent la peine de
voi r plus loin que le bout de leur
nez. Les quelques rôtis , les quel ques
flacons , les quelques condiments
qu 'ils ne vend ront pas au jourd 'hu i  à
notre homme, ne sont pourtant pas
perdus pour eux car ce dernier, en
soignant sa sainte, leu r conserve un
clien t pou r l'avenir. Us seront tout
heureux  de le voir revenir  dans
leur bouti gme au bout de quelques
jours , p lui'3 ga iddard que jamais.

La défiance reste a 1 ordre du jour
dans toutes les négociations diplomati-
ques entre l'Est et l'Ouest. C'est le
« mauvais signe » le plus inquiétant.
Non point qu 'un conflit armé puisse
se produire dans un proche avenir : il
y faudrait une cause et il n 'en est
point d'assez grave, à l'horizon . De
plus , les risques seraient tels pour
l'agresseur qu 'il y regarderait à deux
fois. En revanche , il n 'est aucune dé-
tente possible , tant que les parties en
présence considéreront toutes les pro-
positions de l'adversaire comme un
piège dont il faut déceler le mécanis-
me et ne s'y rallier en aucun cas. Il
n 'est que d'examiner le déroulement
des entretiens de Londres , concernant
le désarmement , pour se rendre comp-
te que , bien loin de chercher un ter-
rain d'accord , les plénipotentiaires se
livrent , de part eUd' autre , à une suren-
chère uniquement destinée a ne pas te-
nir compte des suggestions formulées
par leurs collègues . On saute du coq
à l'âne , des armes conventionnelles aux
atomiques , des inspections aux inter-
dictions , et l'on s'employe à « noyer
le poisson » sans toutefois rompre , car
aucun des interlocuteurs ne voudrait
porter la responsabilité d une rupture ,
aux yeux de l'opinion publique mon-
diale !

Cependant , tandis que dans ce sec-
teur on feint de se livrer à une étude
plus ou moins approfondie des possibi-
lités de désarmement , dans le Pacifi-
que , en ce lointain Extrême-Orient et
dans l'hémisphère qui lui est propre ,
on en est toujours au renforcement des
mesures dites de sécurité. Là-bas, les
puissances occidentales et leurs alliés
se trouvent placés non plus devant
l'Union soviétique seule, mais devant
la Chine communiste et le mystère du
monde jaune , dont , en cas de conflit ,
on ne saurait prévoir les réactions et
le camp dans lequel il s'embri gaderait.

Il faut rappeler ici que le 8 septem-
bre 1954, à Manille , les EtatsUnis , la
Grande-Bretagne , la France , et avec
eux l 'Austral ie , la Nouvelle-Zélande ,
les Philipp ines , et encore la Thaïlande
ct le Pakistan , signaient un « Pacte de
défense et de sécurité du sud-est asia-
tique » qui prit le nom de SEATO. Ce
n 'était à l'époque qu 'un accord de prin-
cipe. Il convenait d' en arrêter les mo-
dalités d application. Celles-ci furent
nettement délimitées aux Conférences
du SEATO , en février 1955, à Bangkok ,
et en mars 1956, à Karachi. On remar-
quera que ces réunions eurent lieu in-
tentionnellement dans les cap itales des
deux seuls états cont inentaux qui
avaient adhéré au traité.  C'était faire
comprendre à leurs voisins que leur
résolulion , ainsi que celle de leurs par-
tenaires , étaient définitives et qu 'en cas
de conflit , le monde libre répondrait
par la force à la force .

Dans ce secteur, en cas d alerte , les
premiers à intervenir seraient les Do-
minions. L Australie comme la Nou-
velle-Zélande ont pu se rendre comp-

orces

Appelons notre bonhomme Econo-
mie , et I n d u s t r i e  de pr oduction , l'é-
picier , le bouclier et le marchand
de vin.  ct nous comprendrons pour-
quoi il n'y a pas lieu de s'effarou-
cher à l'idée que nous arr ivons  au
temps de la digestion, même si cette
pose passagère devait faire  q uel que
peu diminuer notre  chiffre d'affai-
res.

M. d'A.

te lors de la poussée de l'impérialisme
nippon , en 1942 et durant les années
de la grande guerre qui suivirent ,
qu 'elles n'étaient plus hors d'atteinte
et que le meilleur moyen d'éviter une
invasion , était d'organiser , à l'avance,
un système défensif appuyé sur les
états encore plus exposés qu 'elles. Ces
deux îles immenses sont donc les plus
ardents propagandistes d' un SEATO
puissant , capable de faire immédiate-
ment face à toutes les éventualités .

L'Australie ne saurait cependant agir
sans avoir largement consulté la Mé-
tropole. L'Australie reste le membre le
plus fidèle du Commonwealth britanni-
que. On l'a constaté dernièrement , lors
de l' affaire du canal de Suez , à la po-
litique conduite par son premier minis-
tre M. R. S. Menzies . Rien de ce qui se
passe dans la Mère-Patrie ne saurait
donc laisser le gouvernement fédéral
de Canberra indifférent.  Or , plus ou
moins ouvertement , le gouvernement
Me Millan , est en train de modifier ses
conceptions fondamentales de défense.
C'est sur le plan européen qu 'il a
commencé. Au fur et mesure qu 'il dis-
pose d' un armement ultra-moderne
d'armes nucléaires et de fusées télé-
guidées , il les installe aussi bien aux
points stratégiques de Grande-Bretagne
qu 'en Allemagne , retirant progressive-
ment ses contingents d'infanterie. Dès
l'instant où un gouvernement se lance
dans une réforme de structure aussi
importante que celle-là , il ne peut plus
y voir de secteurs qui restent en ar-
rière. Les mêmes changements devaient
se produire en Extrême-Orient.

Cependant l 'Australie et la Nouvelle-
Zélande ,pas plus que les autres mem-
bres asiatiques du SEATO, ne fabri-
quent ou ne disposent d'armes nucléai-
res. Ils dépendent pour cela ou des
Etats-Unis ou de l'Ang leterre. En ce
qui concerne les deux Dominions , c'est
à cette dernière qu 'il appartient de
fournir le nécessaiie. C'est pour mettre
tous ces problèmes délicats et com-
plexes au point que le ministre de la
défense du Cabinet londonien , M. Dun-
can Sand ys s'est rendu en Australie et
qu 'il a tenu avec ses collègues de Can-
berra une conférence extrêmement im-
portante. Petit à petit , dans ce lointain
secteur , les armes et les conceptions
stratégiques classiques seront remula-
cecs par les moyens et les plans les
plus modernes , fournis par la Mère-
Patrie. D'ici cinq ans , le rééquipement
sera assurée . A ce moment , Chinois,
Russes et hésitants » sauront que
( adversaire , en cas d agression de leur
part , emp loyerait immédiatement les
armes nucléaires et les fusées les plus
terrifiantes.  On n 'a d' ai l leurs pas ou-
blié , en Asie , le sort d Hiroshima et de
Nagasaki . M. Sand ys comme ses col-
lègues australiens estiment que cette
mise en garde suffira pour que la si-
tuation demeure stable. Acceptons-en
l augure.

Me Marcel-W. Sues.



tou t les mil i ta ires, ce fut  1 inversi
q u i  se p rodu i s i t  pendant lu deuxiè
nie phase.

ï OU mOiine Ĵ Pourvu qu'ils n'en fassent
\|/ pas du pâté !

Un A N A Quatre-vingt-dix (mil l ions de la
. pins  environs sont (menaces par la

MOUVOIS USO 9G myxomatose qui. ayant fait son ap-
dC la démocratie paxition il y a une dizaine de jou rs

diains la région de Casale. a gagne
La police a annoncé qu 'elle véri-  depuis tout  de Piémont oà elle fa i t

f ie  d' au thent ic i té  des informat ions  (\es, progrès constants. Des élevages
selon 'lesquel les deux personnes au- entiers ont été anéantis,
raient été enlevées par des < incon- ,Bi en qu'il soit difficile d 'é tab l i r  un
ntis j . Ces personnels sont MM. Hen- bilwà avec .précision, le nombre des
ry Thompson, secrétaire du parti  animaux mords de l'épidémie depas-
l'opposition et Cari (RemdOrf , un  s.e déjà p'iuisicurs dizaines de m i l -
journaliste local. Ces deu x person- t.iers.
nés-ont été attaquées près d'Accra ,
et enlevées de force dans une auto. Il Ç A

La police a -annoncé que les d'e u x  \J %r r\
hommes, ont été trouvés- dams u n e  HII IIAC lo hn i ICl l lo i l fvoiture, diains la cou r d' une maison UUIICS 16 DOUSIIICU l
d'Acc ra. C'est dans le même i m m e u  A m j^^^ ,,,e démocrates,
ble que se trouve le siège: principal jeudi soi .,_ sén,ateu,T ,R .a!|ph Y.ar bo-
t

l\_ P
Ti ' 

«0ll^er«m
T?»:t a! d

f 
Gham. rougi! a réclamé la démission deMM. Thomps'on et Rei-iido.nf ont ete M FoM oT Du,ll]es- ,•;,, accus,e de

amenés au siège de la police locale. _ bomatuge » dans plusieturs situa-Selon une (information -non officiel-  ti <m_ feernaitionales. Le sénateu r ale les deux hommes seraient  blesses. dédaré que la dernière mani fes ta -Les chefs ,du parti de 1 opposition tion du ,. mlsénMe éehee , de M.des que Ion eut connaissance de la DlMes  ,a été la Sv riie _ , La ' m,
découverte des 'deux personnalités, ue clia|boi ici „e deis comm,unisie.S ause .sont rendus au siège de la poli- p roche-Or _«i.t a complètement dé-
Ce 

__ ¦ 1 i" _L a a _* kl W 
garçon né M. Duliles, a ajouté M. Yar-

A L L E M A G N E  borough. Après la tra gique perte de
la Syrie. l'Amérique n 'a plus de

Obstruction c, !oix : ,e'IIc c!oi:1 op,_?r poru,.r» 1,a ;s?ule
démarche raisonnable. L Amérique

éCOnOmidUe ne peut. pa? se Permetfr 1e de perdrew w w_ _ w _ _ _ _ » |w w  ^g. am]is i£]iain(S l]ie ,nloniuie L Amer i -
iLes- membres de la « Jeunesse li- que ne peut tolére r la décomposition

bre allemande », onganisati-on com- d l'alliance atlant i que. L'Amérique
mun i ste de dia Républi que démoc.ra- ne peint se permettre des phrases-, so-
ti quie, ont été invités à opérer des noues .mais vides, '.suivies d'échecs,
razzias de matières  premières ra. L'Amérique, mes amis, ne peut pas
res, de machines et d'out i l s  dans des se payer un Foster Bulles. »
entreprises. ¦¦ . . ¦

« Ju n g e  Wel. ». organe du meuve- Ull OUtOCOr COUpe Oïl deUX
ment, a déclaré vendredi 1 que de Irnirinombreuses entreprises s'étaient lais- pur Ull Il ll l 11
sées aller à accaparer du matériel. Un train ayant pris en échar-
Cette politique économique égoïste pie iun .autocar à un passage à ni.
a eu pour conséquence que l'inclus- vea.u , près d'Iraputa o, à 350 kiliomè-
¦trie de la Républ ique démocratique très à l'ouest de Mexico, 8 occupants
n 'a pin tenir ses engagements d' ex- du car ont été 'tués, soir le coup et
portation à l'éga rd -de l'Union sovié- seize autres bleissiés. L'autocar a été
.tique et d'ailifros pays. -littéralement coupé en deux par le

A (titre d'exemple, la «Junge Wells train,
écrit que liors. de razzias effectuées Le chauffeu r de l'a-ultocar . dont la
dans  54 entreprises, on a découvert responsabilité semble engagée, a été
'i'.TO moteu rs électriques stockés, arrêté, bien qu 'il soit lui-même gtrîè-
5958 interru ptcuirs, 18 200 armatuiires veinent blessé,
indusitrielles. 1236 embrayages, 199
boît es de eh-iingemenit die vitesse. I ' A tTIPHtinf» PII flfOlfP
862-18 rotileanix de laminage. 715 L *"!§«»""« C» 9I C V C
tonne® de p ièces forgées et 13.8 mil-  Le port de Buenos-Aires a été
lions de pièces sta-.ndia ixliséos. presque complètement paralysé jeu-

di à la suite d'une grève soudaine
ï T A I I F  décidée par les dockers pour protes-

. 4  ter contre l'interdiction qui leur
• . .. ,. J avait été notifiée de tenir l'assem-
LGS pertes Italiennes pendant blée générale de leur syndicat. Les

la dernière aUerre dockers poursuivront leur mouve-
.- ¦. 

^ „ ment vendredi pendant 24 heures en-
m 310000 ITIOrtS core, mais cette fois pour appuyer
_ * * ° * une demande d'augmentation de sa-¦ 135 000 disparus  ̂ ? ? . • * ,¦ Deux autres ports argentins : In-
Les pertes en vies humaines  subies geniero White et Puerto Galvan,

par l'Italie pendant la dernière  guer.  proches de Bahia Bianca, ont été
re «.'élèvent à 510000 morts, et 135000 également paralysés par une grève
disparus , selon l ' ins t i tu t  central de des dockers. Ces deux ports sont
statistique. Ces pertes comprennent gardés par des détachements de l'in-
292 000 (membres des forces armées fanterie de marine et par un aviso.
et 153 000 civils, dont 47 000 femmes. Sur le réseau de chemins de fer

Au cou rs de la première phase de « General San Martin » qui desserl
la guerre — du 10 j u i n  1940 air 8 la banlieue de Buenos Aires, le Ira-
septembre 1943 — les pertes globa- vail a cessé jeudi durant six heures.
les italiennes, militaires et civ iles. Les cheminots demandent une aug-
se sont élevées à 251 000 personnes. mentation de salaire et le départ
Au cours de la secondé phase — du d'un des ingénieurs du réseau qui
9 septembre 1943 à f in  av r i l  1945 — aurait pris y les mesures contraires
elles ont été de 214 000. Il est à no- à leurs intérêts ». Cette grève a po
ter que tandis  que pendant la pre. voqué des retards importants sur les
iiiière phase la mortali té f rappa  s u r -  horaires, au grand dommage d'envi

A certaines rapides , le pauvre cure projeté en
avant , se retenait des deux mains aux pommeaux de
l' arçon et n 'osait prier qu 'on ralentit . Quand le che-
min longeait un ravin , la mule , selon l'usage de ses
pareilles , faisait exprès de se tenir du- côté de la vallée
et don Abbondio voyait sous lui un abîme sans fond.

— Toi aussi , disait-il à sa bête , tu as ce malheu-
reux vice de chercher le danger quand le chemin est
assez large !

Les bravi ne l'inquiétaient plus autant maintenant
qu 'il connaissait les dispositions de leur maître. Mais,
se disait-il , si la nouvelle de cette grande conversion
se répand dans le domaine pendant que nous y som-
mes encore , qui sait comment ils la prendront ? Qui
sait ce qui arrivera ? Ils pourraient s'imaginer que je
suis venu faire le missionnaire ! Pauvre moi ! Me voilà
martyr ! Mais qu 'est-ce que je viens faire au milieu
de ce monde-là ?
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il a son compte. Le dindon de la farce , maintenant, c'est
moi. Ce serait tout de même barbare qu 'avec tous ces
ennuis je doive en porter la peine ! Que fera pour me
défendre sa Seigneurie illustrissime après m 'avoir jeté
en plein bal ? U a tant d'histoires en tête ! Il met la main
à tant de choses ! Comment pourvoir à tout ? Ceux qui
font le bien , le font en gros ; après , ils jouissent du
succès et ne s'embarrassent plus des ennuis de détail.
Ceux qui ont la passion du mal , au contraire , y met-
tent plus de dilligence et ne se donnent de repos qu 'ar-
rivés à leurs fins. Et puis... que Monseigneur ait la cu-
riosité de savoir le fond de l'histoire et que je doive
rendre compte de cette affaire de mariage ! Il ne man-
querait plus que ça ! Et s'il vient en visite dans ma
paroisse !... Oh ! arrive qui peut , je ne veux pas me tra-

On sortit enfin de la vallée. Le visage du Sans-Nom
se détendit. Don Abbondio lui-même prit une pose plus
naturelle , sortit sa tête d'entre les épaules , allongea
bras et jambes, respira plus largement et d'un esprit
plus calme se mit à envisager les périls plus lointains.

« Que dira cette sale bête de don Rodrigo ? Se voir
mouché pareillement ! C'est maintenant qu 'il va faire
tous les diables ! A voir s'il s'en prend à moi parce
que je me suis enfourré dans cete cérémonie !
Il ne peut pas s'en prendre à sa Seigneurie illustris-
sime, qui est un morceau un peu trop gros pour lui.
Mais il n 'en a pas moins le poison dans le corps et le
giclera sur quelqu'un. Comment finissent ces histoires ?
Les coups vont toujours de haut en bas , les petits ont
toujours tort. Lucia , bien sûr , sa Seigneurie va le mettre
à l' abri ; Renzo est hors du champ de tir et d'ailleurs

casser avant le temps, j 'ai déjà assez de soucis. Pour
le moment , je vais me boucler chez moi. Tant que Mon-
seigneur se trouve dans la région , don Rodri go n 'aura
pas le front de faire des folies. Et puis.. . Et puis ? Ah !
mes dernières années ne m'apportent rien de bon !

L'office n 'était pas terminé quand la caravane pas-
sa au milieu de la même foule , non moins émue que la
première fois , et se divisa en deux. Les cavaliers se
dirigèrent vers la cure et la litière vers la maison de
la bonne dame.

La route
Neuchâtel-Paris
repose sur des pilotis
mobiles
au Val de Travers
A la sui fe  du glis-eeie-nt de
terrain am Crêt de l'Anneau
entre Travers et Noiraigue au
Val de Travers, la nouvelle
route qu i  relie Neuchâtel ù
Paris a dû être construite sur
p ilptis. Ceiii x -ei ne sont pas
enfoncés dans le -'ol , mais re-
posent sur  des rouleaux q u i
glissent aur des socles en bé-
ton enfoncé-, dans le sol. U-n
déplacement latéra l du t e r r a i n
laisse ainsi la rou le  intacte.
La longueur
' ' r o u l a n t e el
de 190 dnètri
10.5 .mètres ;
de 10 dalles
une vue de
(l ue.

(le cel le  route
suspend'iie > est

.. sa l a r g e u r  de
el!c est form ée
de béton. Voici

celte route  mni -

Fy** i -,

... , ' _ , , • __ _ _ . . . .  m. . opération conlire les syndicaliste
ron cent nulle employés et fonction- F R A N C E  dont deux  cents avaient été a r r ê t é
naiies qui habilent la banlieue et 1 n n n v k  ( ^ 

(H,lt) jj re |(|-)()
se rendent quotidiennement dans la j r()j s a|p |nj sles disparaissent  P':"s ** *™x «'"ta policiers en u n i
capitale. < « . .wm ,. ..1. m*;*. ,,,,,- , _ r _„ . _, -., ¦• . ( ; , , , ,

L'alerte a été donnée vendredi
m a t i n  ii la Bérarde, à lia s u i t e  dc
lu disparition die t ro i s  jeunes g"ns
q u i  auraient dû rejoindre le refiuge
de la Pilatte au coinns de la soi rée
de jeudi , -vers  20 h. 3Q.

Les recherches en vue  de retrou-
ver ces trois alpinis tes  som t très gê-
nées par  le m a u v a i s  temps .

En effet, La neige s'est mise à tom-

Reseau communiste
démasqué

Un impartant réseau d'espiomnage
c-oi i imiinis te  qui opérait notamment

lier peu après 13
lard  s'esl abattu
de l'Oisans (On

Les recherche
sous la direction

d a n s les rég.ionis de SeoinL d m
chou , duran t les 5 dernières années,
vient d'être découverts par la police
sud-coréenne. Cinq agents  de ce ré-
-seaiu ont été arrêtés jeudi a annon-
cé la police sud'-coréenne, q u i  préci-
se qu 'elle a éga l ement déco ïKvert un
code secre t et d!e_ postes é m e t t e u r s

Rioillet ccimmaindant la 147e cji r>
piublicaine de sécurité.

quel s les agents de ce .réseani i r ans
mettaient quotidieninoment des in
formations aux au twr i t é . s  nord-coréen communistes »
nés.

On
qui
tées.,
dans
réeni.

Trente-cinq -leaders syndicaliste¦.oupeannés d'avoir de forte s -sx -in
pense que le chef du réseau
est parmi les personnes a.rrè-
étai-t parvenu à s'introduire
les cercles politiques sud-co-

pat'hies communis tes ,  ont été a r rê tés
dans  la n-u 'it de vendredi à samed i
au COûTS de
des locaux
pourraiciii  1
la jouTiiée .
rôle de la

Encore une explosion fois que
nucléaire —¦¦¦ SEPTEMBRE MUSICAL DE MONTREUX-VEVEY ™iLa treizième explosion nuclé- «riEiHBM mu.3.l_ M __ uc IWUN I KCUA-VCVCT —

aire de la série 1957 aux Etats- | MONTREUX 12 CONCERTS VEVEY 4 RECITALSUnis a eu d'ieu vendredi a ? h. 1 _. „ __ , 1 «.-.*_ ._ _ _ _ _ . _ .

50 locales (ld h. 50 gmt). L'ex. 1 Du 6 au 26 sombre Du 29 sept, au 10 octobre
plosion de ' 1 engin  dénomme
« Doppler ï a été visible de Las
Vegas, à une distance de 150
kilo-mètres.

Une boule de feu rouge vif  est
apparue  clans lie ciel lorsque
l'engin attach é à iti n ballon cap-
tif , flottant à environ , 500 mètres
du désert ,•- a , fait , exp-los'ion.

La boule a d i-siparu pc-u à peu

asë^ -̂î *?

C O R É E

desee™r;>(di.e 'Xns PELERINA GE A FATIMA
des . .sy.ndieiat:s_ .D'autres

Hre arrêtés au, CO ûTS de 4 . * 3 ocj0[,re tf r  645.-)a déclare um porte-pa- ' «*-»•». ;

le°î _ce dé^lihĉ une COrStCl S GCBlèVC

S I N G A P O U R
Arrêtés pour « fortes

sympathies
de fabr ica t ion  soviéti que , avec les

ORCHESTRE NATIONAL PARIS 107 musiciens
ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE LA N. D. R. DE HAMBOURG

112 musiciens

9 
CHEFS p FRICSAY - P. HINDEMITH - E. JOCHUM - P. KLECNI
D ORCHESTRE I. MARKEVITCH - CH. MUNCH - K. MUNCHINGER ¦

dans l'ordre alphabétique H. SCHMIDT-ISSERSTEDT - C. SCHURICHT
SOLISTES : G. ANDA - G. CZIFFRA - P. FOURNIER - S. FRANÇOIS - C.

HASKIL - W. KEMPFF - A. MARCHAL - Y . M E N U U I N  - N.
MILSTE1N - M. STADER - E. CAVELTI - E. HAEFL1GER , H.
REHFUSS - M. FORRESTER , etc.

Chœur de la Cathédrale Sainte-Edwige de Berlin
130 chanteurs - Dir. Meir K. Forster

fa i t  place à un nuage er
foir.me de cha.mpiig.non q u i  s est
élevé à une grandie altitude.

La puissance de l'engin ex-
plosé équivalait ,  à 20 000 tonnes
de TNT. . i ;

Les journalistes n 'ont pas eu
accès a u x  terrains d'essais -mais
on a iitu observer l'explosion à
piel-que 73 km. de distance. m

forme ont p r i s  pan  à l'opération.
Le premier  ministre, M. I.i 'in Yev

Hock. a déclaré que le gouverne-
ni-iiil ;lu Front I ravai-llis te aipp roui vait
entièrement ces 'mesures . Un conseil
(ii .'s -minist res , a - t - i l  précisé a exu-
mini'é cette opération en coopé r a t i o n
avec les chefs  de l ' a nnée  et de la
pol ice .

Parmi les personnalités arrêtées
figuren t le (p résident du p a r t i  d' ue-
iion populaire, M. l'an  Olion'g Kim.
"i le vice-président du même p a r t i ,
M. l a m  Kong Guan a ins i  que le tré-
sorier .  \ l .  Kol i  lîoon Toli. II  semble
que les a i r e - u n i o n - , a i e n i  du l i e n
après unie réimiion secrète des syn-
dicalistes de gauche. Ceux-ci a u -
r a i e n t  -pré paré  l ' invas ion  > de la
puissante centrale syndica le de Sin-
gtHjj oiir qui est contrôlée -par les syn.
dicats de droit e, le Traile Unions
(' o n g r .  ss.

l T n ponc- ipande  de la pol ice a dé-
c l a r é  que les syndicalistes airrêtés
a v a i e n t  tenté de créer  des d'é sur (1res
à S ingapour  à lu veille des fêles ce.
lébraiiii d'indépendance maliaise.

heures et le brou il .
s u r  icmi le massif
mobile).

ponrsuiveni
commu ( d i  i

LOCATION : Oiiice du Tourisme, Montreux , Tél . 6 30 25 |
Prospectus gratis sur demande Office du Tourisme, Montreux F;

et dans les gares de Sierre, Sion , Marti gny, St-Maurice, [̂M o n t h e y  CFF _________________ M

Don Abbondio f i t  re qu 'il avai t  décidé. A peine
à terre , il complimenta éperdument  le Cheval ier  et le
pr ia  de l' excuser auprès de Monseigneur : des a f fa i -
res urgentes l' appelaient dans sa paroisse. II alla cher-
cher ce qu 'il appelait  son cheval , c'est-à-dire le bâton
qu 'il avait laissé dans un coin du salon , et se mit  en
route. Le Chevalier a t t e n d i t  que le c a r d i n a l  sortî t  de
l'église.

La bonne dame fi t  asseoir Lucia à la meilleure pla-
ce de sa cuisine et s'a f f a i r a i t  à lui préparer à manger.

Vite ,vite , remettant  des bûches sous un chaudron
où nagea it un bon poulet , elle en f i t  boui l l i r  le jus dont
elle emp lit une éouelle garnie de tranches de pain et la
présenta à Lucia. La voyant se ranimer à chaque cuil-
lerée , elle se fél ic i ta i t  à haute voix que la chose fût  a r r i-
vée en un jo ur où , comme elle disa i t , il n 'y ava it pa s
qu e du chat sur le feu.

— Aujourd 'hu i , tout  le inonde s'i ngén ie  à changer
le menu , ex cepté ces plus pauvr es qu i ont à pe ine du
pain de vesce et de la far ine  de sorg ho. Mais ceux-là
i _iêmes aujourd 'hui  esp èrent manger  quelque chose
de bon chez un voisin charitable. Nous, grâce au ciel ,
nous sommes dans ce cas. Avec le mét ier  de mon mari
et un peu de terre, nous vivons. Mangez sans scrupule ;
bientôt le chapon sera à point  et vous vous restaurerez
un peu mieux.

Ses forces revenues et l' esprit de plus en plus apai-
sé, Lucia , su ivant  son i n s t i n c t  de propreté et de pu-
deur .s'a r rangea i t , r e f a i s a n t  ses tresses déliées, recroi-
sant son écharpe sur la gorge. Ef voilà que ses doigts
rencontrèrent au chap ele t qu 'elle y avait passé la nuit
précédente. Un tumul te  soudain agita son esprit . Le
souvenir de son vœu , jus qu'alors ét ou ff é par tant
d'émois, se leva clair  et d is t inct .

(A suivr e! .



dons les cantons
B E R N E

Conférence des directeurs
cantonaux de l'agriculture
Lu conférence des d i rec teurs  can.

tonaii \ de l'agriculture s'est réunie
ù Berne , les 20 el 21 août 195" sous
|.i présidence (!¦• M . le conseil ler d'E-
tal H eu l l i i i ge r . tle l' rauenfcld,  el eu
présence de M. le conseiller fédéral
l h .  I lolen . ic i  ii , chef du Département
île l'économie publi-firc. l.es délibé-
ration oui porté sur  le projet d'or-
( I O I K I I I K I - ( i i n c e r n a n t  l'éicviigc du
héla il et du menu bélai l  ( s t a t u t  de
l 'élevage du bétail ) soumis  naguè-
re a u x  cai l lons  et a u x  associat ions
économiques. Le projet , qu 'uni e com-
mis sion spiViale  de la conférence
.11 m déjà e x a m i n é  en déta i l , a été
appr ouvé  dans  M - S grandes lignes, el
les repré-enlii i i i ls  du Dép a r t e m e n t  (i (
l'économie publique ont accepté dé .
tu i l i e r  cl. si |«>sisil>le, de p rendre  en
considération une  sôrie de proposi-
tion , tendant  à compléter ou à mo-
difie r le projet .

Le Hunier esl bon. le P 16 aussi
Les commission» militaires du Con-

seil na l iona l  et du Conseil île s
Etats onl élé conviées , vendredi .ma-
l in  par le Dép n r i e m e n t  m i l i t a i r e  fé-
déral  à a s s i s t e r  près de Forel. eu
bordu re du lue (le Neuchâ te l , à des
démons! ru lions de t i r  et de vol ef-
fectuées par deu x avions  m i l i t a i r e s ,
le l' - l ()  î le f ab r i ca t i on  suisse et le

Hunier  F. M a r k  6»  de fabrication
angla i se .  P i l o t é  p. _r le colonel Frey ,
le H u n i e r  i l i r a  avec u n e  remar-
q u a b l e  précision , soit par ses qua-
tre «liions de 30 mm. soit  par ses
tubes- roq uettes, su r  les object i fs
placés au la rge  à u n e  courte dis.
lance de la r ive.  Puis  il e f f ec tua  une
série de vols impressionnants, les u n s
à lu v i tesse  (le SOO km. -h. , les au t r e s
au ralent i à 2">0 km. -h. La cadence
de t i r  des rainons de l'appareil an-
glais est de plus  de 1000 coups à la
in mute. L'appareil effectue son l i r  à
une  d i s tance  d' e n v i r o n  uni k i l o m è t r e
alors qu 'il plonge à un ang le de
piquée de 25 degrés. Ce fut ensui-
te au tou r  du premicr-l icii i i teuaint We -
ber de présenter le P-16 . soit
dans des exercices de t i r .  e f fec tués
aussi avec une  grande précision , soit
dans  des évolut ions acrobatiques.

Les parlementai res qui  é t a i en t  ac-
compagnés  des conseillers fédéruux
Cliaude t  et l epori . et (le nombrucx
olfk- w'.rs NU pé rie u rs, eurent  ensu i te
lOceaisiou de voir  de près les deux
a p p a r e i l s . Des exp l ica t ions  f u r e n t

le f tiud

Çidèk teflet de t actualité
iHiia isaïute, nationale et mondiale

le premier quotidien DU MATIN
de la Vallée du Rhône

(oM tUaçe du canton
LE PLUS LU grâce à
• sa claire position doctrinale
• la collaboration de personnalités éminentes
• son information sans cesse améliorée
• ses exclusivités et ses reportages illustrés
• ses chroniques sportives
• ses pages spéciales

(Les nouvelles diverses, les faire-parts, les
résultats sportifs, etc., sont acceptés jusqu'à
2 heures du matin - samedi soir excepté)

personne

DUVET

La loi zurichoise
sur les constructions

Le ConM-d d'Ktat zu richois som-
met au Crand Conseil un projet de
loi modifiant la loi du 23 avri l  1893
- u r les constructions , dans les loca-
l i t é -  à caractère urba in , loi du 30
novembre IS?'. >ur la cession de
droiis privé».

l i s  modifications prévues par la
nouvelle loi concernant la planifica-
tion des v.lles. Le Conseil d'Etat sc-
i a i t  autorisé à établir, q u a n d  cela
est néce .-aire , uu  p lan généra l d' ur-
banisme portant sur les territoires
de plusieurs communes . II  serait
ains i possible de p ré-sierver des sites
ou simp lement  des espaces de verdu-
re i-t dc grouper e.n zones les cons-
t r u c t i o n s  de même caractère. IàI mo-
dification des diiu x au t re s  lois a
I r a i t  à certa ines dispositions d'ex-
propriation iiiqx-rtaii ' tcs pour une
p lan i f i c a t i on  d'ensemble. 102 com-
m u n e s  zurichoise s sur 171 sont ac-
tuellement soumises à la loi siur les
constructions. Au début du siècle, ou
n 'en comptait que 25 environ, dont
an  moins le quart son maintenant
i ncorporées aux  villes de Zurich el
de Win te r thour .

données notaimment par le colonel-
brigadier de Watten-wyl , chef du ser-
vice  technique mil i ta i re, le lieute -
nant-colonel Kcenig. chef de la sub-
division de l' avia t ion ,  le colonel
Frey, pilote du < Huniter > et le co-
lonel Luethy.

Ains i  que le déclara le colonel
Frey, le c Humter i a donné jusqu'ici
d' exce llents résultats au COûTS de-s
142 vols effectués d' une durée to
talc  de 64 heures e demi. 11 se prê-
parfa i le inei i t  a u x  vols dans nos val -
lé-cs étroi tes , même par très mauvais
temps , comme la preuve en a élé
f o u r n i e  à Am'bri-Piotta et à Mei-riu-
gen. Quant au c P-16 » il rem p li t
( 'gaiement les exi gences posées par
le service de l' aviat ion mi l i ta i re .

Cette démonstration avait essen-
tiellement pour but de montrer aux
membres des commissions parlemen-
ta i res  deux  appareils aptes à voler
dans noire pays. Il ne s'agit pas en-
core pour l'autor i té  .mili taire de fai-
re un choix. On sa it qu'une mission
doit d' aliord se rendre à 1 Vît ranger ,
notamment aux Etats-Uniis d'Améri-
que et en Suède , pour compléter l'in-
formation du Département militaire
sur d'autres appareils qui pourra ient
éventuellement entrer  en l igne , de
compte pomr notre av iation de milice
C'est en décembre seulement que
les Chambres seront appelées à se
prononcer sur le programme défini-
tif (pie présentera le Conseil fédéral

Contribution suisse à l'année géophysicale :

le professeur Mœrikofer examine le rayonnement solaire

L'année internationale géo-
physique, une année qui du-
rera en fai t  18 mois, a débu.
té le ler juillet dernier. l es
pays apportent leur con tr i -
bu lion à la somme générale
de science en examinant les
innombrables secrets que le
globe et son atmosphère pré-
sentent encore. La Su isse col-
labo re aussi à cette oeuvre
internationale et ses savants
da ns tous les observatoires
travail lent  d'arnache-pied . No-
tre photo montre le profes.
setir W. Mœrikofer , sous la
di rection duquel on se livre
à l'observatoire de Davos
aux mensitirations des rayon-
ne m n.ts du soleil. M. M ne ri ko-
fer devant l'appareil qui me-
sure exactement la durée di
l' insolation.

On cherche pour le i Ci
15 septembre I

Sténo-dactylo
est cherchée pour bu-
reau de Martigny(ayant
si possible de la prati-
que).

Faire offres écrites
avec références sous
chiffre P 9959 S à Pu-
blicitas Sion.

Sommelière
da ns jolie a uberge de
campagne.

S'adr. à M. Gaudet,
auberge dm Vieux
J tiissy, Genève.
Tél. (02) 8 35 04.

A vendre à bas prix '
Neuf e.t d'occasion

baignoires
à mu.re r sur pieds

'Boilers électriques,
lavabos, éviers, W.C.
Nouirfealu/flé sensation-
nel le !
Posez vous-même les

CATELLES
en plastique
< Ajspla ï cest su fa-
cile ! sur bois, plâtre,

bétoni. 12 teintes,
échantillons contre 3
frs timbrest

Compoir Sanitaire
S. A. 9 rue d'es Alpes
Genève.

Maison hospitalière
cherche

Aide
de cuisine

pouvant prendre des
responsabilités. Poste
intéressant. Faire offres
sous chiffre P 200 N à
Publicitas Neuchâtel.

pressoir
américain de 50 bran
tes ainsi que

6 vases
ovales de 600 1. bien
avinés ; pour cause non
emploi.
Ecrire au Nouvelliste s.
chiifre O 3146 ou télé-
phoner au (026) 7 13 65

de confiance de 50 a
40 ans . au courant
des travaux d' un mé-
nage soigné.
Gages 200 à 250 Frs
par mois selon capa-
ci tés et références.

S'adr . au bureau du
journal  sous V 5155.

? 
' A

* Fabrique d'ho rlogerie cherche '

\ ouvrières J
| et ouvriers ]
[ pour t ravaux  faciles. .

i Prière de s'annoncer  chez A. MICHEL i
L S.A. Grenchen/So. J

. <

Commerce du Valais central cherche une

bonne vendeuse
bilingue. Place stable pour personne expéri-
mentée et de confiance.
Faire offre par écrit sous chiffre P 10062 S
à Publicitas Sion. Discrétion assurée.

Création de parcs et
Jardins. Pépinières d'ar-
bres fruitiers et d'orne-
ment. -Rosiers. - Projets-
devis sans engagement

Café-Restaurant des Vergers
Saxon

Toute restauration. Grand parc autos.
Es-Borrat-Zuffercy. Téléph. (026) 6 24 25

POUR LE VALAISOn demande pour
lartignv une

équipé avec le célèbre
moteur refroidi par
airVW-benzine (6 cv)
ou MWM-Diesel (7, 9,
14, 18 cv).
Tous les modèles avec
5 ou 6 vitesses AV ,
blocage du di f fé ren-
tiel , prise de force ,
etc. Tous les acces-
soires et instruments
portés.

Demandez prospec-
tus ou démonstration
à l'agent général du
Valais : Ch. Kislig,
Dépôt Meili , SION."

•V vendre camion

Tuyaux
d'occasion , 3 a 400 m.
de 1 p. V_ à 15 cm. de
diam . seraient achetés
par Jérôme Favre, Les
Agettes sur Sion , Tél.
(027) 2.39.59.

Même adr., à vendre
aux Mayens de Sion 3
parcelles pour chalets.

MUSCLES
Par la méthode de

culture physi que de
Reuse André. Vous
pouvez également de-
venir un homme éner-
gique et harmonieuse-
ment musclé.

Vous réussirez dans
n 'importe quel sport
que vous aurez choisi -,
en développant vos fa-
cultés physiques et
psychi ques.

Joignez à votre lettre
Fr. 1.—¦ en timbres ré-
ponse et vous recevrez
la documentation de
Reuse André , profes-
seur science, beauté ,
athlétique , Les Marron-
niers , Martigny-Ville.

DIRREN Frères
MARTIGNY
TéL 616 17

TRACTEUR
«c MEILI "

FORD 2T
mod. 54 , basculant
arrière.

Wilhem ets. Ra-
muz , Lausanne. Tél.
(021) 24 04 44, pri-
vé 22 29 91

Découverte d'une couche
atmosphérique spéciale
Des savants de l'année géo.

physique internationale, station-
nés à Bluf f  llill . près d'inver-
gargill .  ont  découvert dans la
stratosphère l'existence d'une
((Miche qui serait à l' origine de
certains échos du radar.

Celle couche serai t  à une al t i -
tude de 70 'milles.

Les savants pensent qu 'ellt
pourrait avo i r quelque chose à
voir avec l'uni rore australe qu ' i l .
espèrent apercevoir la semaine
pochai ne avec la pleine lune, di
sorte qu 'une étude p lus déta i l -
lée (pourra i t en être fa ile.

Photographier le soleil !
l u  ballon géant , sans équi-

page, esl monté  hier  à 83 l !)l)
p ieds I2S kou.) au-dessus du
Minnesota ,  pour  expérimenter
un équipement destiné à prendre
du soleil des photographies plus
précises que jamais ,  annonce
la marine des Etats-Unis .

Le ballon séjourna à celle al
titude pendant q u a t r e  heures
avant de parachute r  a utomati
quenien t  ses i n s t r u m e n t s .

Indécence punie
Dans une a f f a i r e  compor tan t

l' adultère , le juge  G u i l l e r m o
Borda prononça qu 'il ne saura i t
être question d'accorder des
doiniiKiges-iii 'lérêts , « car lu sen-
sibi l i té  argent ine  ne saiu ra i t  to-
léi re r l'a t t i t u d e  d' un m a r i  q u i
fait étalage publ ie  de son in for -
t u n e  conjugale devant un Tr i -
b u n a l  pour e.n t i rer  de l' a rgent.

Le p la ignan t .  un  tailleur,
poursuivait Tanin nt de sa femme
en paiement de 210 000 pesos,
sans toutefois demander  le di-
vorce.

La crainte conduit
à la sagesse

Le revenu de la Régie nat io-
nale des tabacs nippons a dimi-
nué de 10 % ou cours des der-
niers six (mois, en raison de la
peur  du cancer, a déclaré un
porte .pairole de la Régie , qui a
annonce que celle-ci avait entre -
pris une enquête, qui n 'a v a i t
pais j usq u 'à présent coii .firmé les
conclusions des t r a i vaux  des sa-
vants  américains sur  les danger
de l' usage du tabac.

Les (revenus de la ré-gie des
tabacs japonais ont a t t e i n t  216
mill iards de vens au cours de la
dernière uuinéi

Prêts
Depuis 40 ans ,
nous accordons
des prêts sans

formalités
compliquées.

Réponse rapide.
Discrétion absolue

Banque Procrédit
Fribourc

Oreiller 60 x 60 7.50
Traversin 60 x 90 13.50
Duvet 110 x 150 27.50
L'ensemble 48.50

Envois contre remb.

E. Martin - Sion
P. Neuve - Tél. 2 16 84

Machines
à laver
d'occasion

complètement révisées
avec garantie , dès Fr
200.—.

Renseignements pat
tél. (028) 7 51 69.

Eugen Hofer , Morel.
Pharmac.  et drog.

A VENDRE

Potager
à gaz de bois avec boi-
ler de 100 1. et appareils
de réduction de pres-
sion. Petit pressoir d' u-
ne contenance de 4 à 5
hl. Le tout en très bon
état. Adresse : M. Al-
fred Dardel-Junier , St-
Blaise , Neuchâtel.
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Vingt-quatre
m ROMONT. — Le récidiviste A

Ostertag, âgé de 52 ans, titulaire dt
nombreuses condamnations, ava i t  éti
condaniné jeudi  par le Tribunal d<
la Glane à 20 mois de prison poui
escroquerie, f raude . Filouteri e d'au-
berge.

Dans l'après-midi , travaillant an
jardin du château, il réussit  à pr en-
dre la fuite. Son signalement a élé
lancé à (ous les posles de (Milice.

© MAIENFELD (Grisons). Sui
la route enye  Bad Ragnz cl Land-
qtini -l , nu tournant dc la route vers
Maienfeld, M. Albei - I  Ufitersa-nder,
61 nus , pensionné des chemins de
1er , qui circulai! à vélo , est entré
en collision avec un motocycliste.
I.e choc a été (tes violent, M. l ' n l e i -
sander a c'é tué  sur  le coup. I.e mo-
tocycliste s'en l i re  avec de légères
blessures.

% RAMSEI, (Emmenthal) — Jeu-
di soir, un garçon de neuf ans , Rue-
di Frai ', lu i  happ é par une automo-
bile alors qu 'il s'apprêta i t  à traver-
ser la chaussée. 11 l'ut  tué sur lc
coup.

0 SPIEZ. — Un bloc de rocher
s'est écrasé vendredi à midi entre
Faulenseç ef Leissigen, sur la nou-
velle route du rivage, où une voitu-
re française qui était parquée a été
complètement détruite. Les occupants
de la voiture pique-niquaient à pro-
ximité et sont sains et saufs.

@ ERLENBACH (Zurich). — Aux
premières heures de vendredi le
feu n éclaté dans les caves servant
dc dépôt de l'ancienne annexe de la
fabri que de machines textiles
Schaerer , à Erlenbach , provoquant
pour plusieurs centaines de milliers
de francs de dégâts. L'ancien bâti-
ment est complètement détruit.

» NEUCHATEL. — Un habi tant
de Neuchâtel , qui , pour célébrer sa
sorfie de l'hôpital avait fait  la fête
avec des amis et s'était enivré an
point qu 'il faillit tuer un piéton
avec sa voiture dont il avait perdu
la maîtrise , a été condamné par le
Tribunal de police de Neuchâtel.
pour ivresse au volant , à quatre
jours d'arrêts , 40 francs d'amendé el
aux frais.

• PONTE CHIASSO. — Des mon-
tres valant 50 000 francs ont été sai-
sies à la frontière italo-suisse. Elles
étaient dissimulées à l'intérieur d'u-
ne voiture de course autrichienne.

o. //

b^ Ĵkh ^<^MÈM^à
Patterson, vainqueur

au 6e round
Comme on s'y attendait , Patterson ,

champ ion du monde des poids lourds
n 'a pas eu de peine à battre son chal-
lenger P. Rademacher , champ ion ol ym-
pique , dont c'était le premier combat
professionnel. Le combat alla jusqu 'au
6e round mais Rademacher eut à su-
bir 6 knock-downs avant de s'avouer
vaincu . Le match apporta pourtant aux
spectateurs un instant d'intense émo-
tion lorsque Patterson fut envoyé à ter-
re au 2e round. Mais le tenant se rele-
va après 4 secondes et dès ce moment
attaqua avec violence et précision. La
recette du match attei gnit à peine 200
mille dollars et comme Patterson avait
une garantie de 250 000 dollar s , au tant
dire que les organisateurs (Rademacher
en tête) n 'ont pas fait  une brillante af-
faire.¦—- ~^ ' ^'L ^mf 0^LCy *t**^ mff mË

Avant la course de cote
Sion - Ayent

Le général Guisan patronne ra la
course de côte Sion-Ayent que nous
avons présentée hier et qui sera le der-
nier acte des championnats valaisans.
Aimablement invité par le Cyclop hile
Sédunois organisateur de l'épreuve , le
général a répondu qu 'il arr iverait  à
Sion à 11 h. .13. 11 y sera officiellement
reçu par MM. Lampe:! , représentant le
Gouvernement valnisnn , le colonel de
Week , de Sion , Marc Constantin, dé-
puté ol lo comité du Cyclop hile . Les
sportifs seront particulièremen t heu-
reux de le revoir et lui réserveront sans
aucun doute un chaleureux accueil. Son
extraordinaire popularité donnera à la
course un éclat part iculier  et lous les
records d'affluenco seront certainement
battus.

L'horaire détaillé de la manifestation
11.30 Réception clu général Guisan.
13.00 Distribu tion des dossards.
13.45 Appel.
14.00 Départ sous conduite par la rue

des Remparts , la rue du Rhône ,
le Grand-Pont où sera donné le
départ effectif .

15.45 Appel des coureurs cyclistes mi-
litaires .

16.00 Départ.

heures dans le monde
$ BELLINZ ONE. — Sortant d' un

établissement où il avail passé la
soirée a jouer aux boules avec des
(unis. M. Angelo Bi -unelli  5S an- ,
marié  et père de famille , fu t  happ é
jeudi  soir peu avant m i n u i t  sur lu
roule  cantonale par une voi lure va-
la isanne qui roulait  à près de 10(J
kilomètres à l'heure. M. Brunell i  a
élé tué sur le coup.

O COPENHAGUE. - Le nombre
de passagers polonais du paquebot
polonais « Bafory » ayan t  demandé
le droit d'asile aux n.ulor ifés  danoi-
ses s'élèverait aciiellenieiit  à une
trentaine. Lu p l u p a r t  de ces person-
nes seraient âgées de 25 à 50 nus.
II s'agirai t notamment de personnes
ayant de la famil le  en Occident , et
I DIIS particulièrement en Améri que
du sud et du nord.

Tous les passagers ayant  demandé
il bénéficier du droit d'asile ont été
provisoirement internés dans la pri-
son de Copenhague en attendant que
le ministre danois de ln justice
prenne une décision ù leur sujet.

•
£ VIENNE. — Dix-huit personnes

ont été grièvement blessées hier ma-
tin en gare de Saint-Valentin (Bas-
se-Autriche), un train de voyageurs
étant entré en collision avec un
(rain de marchandises.

© KEMPTEN. — Le verdict du
procès intenté à un officier et deux
sous-officiers allemands pour avoir
causer la mort de 15 soldats lors
d' un exercice a été rendu vendredi.
Le sergent Dicter Julitz a éfé con-
damné à huit  mois d' e m p r i s o n n e m e n t
avec sursis pendant cinq ans, sous
déduction de la détention préventi-
ve. Les deux autres accusés, le pre-
mier-lieutenant Alfred Sommer et
le sergent Josef Schneîler, ont élé
acquittés.

# BEYROUTH. — Une statue mo-
numentale d'un « fellah égyptien
ayant à ses côtés son épouse » sera
érigée sur le socle même qui sup-
portait la statue de Ferdinand de
Lesseps laquelle a été dynamitée
après l'évacuation de Porf-Said pur
les forces franco-britanniques en dé-
cembre dernier , annonce la presse
égyptienne.

% PEKIN. — Quelques quarante
Américains qui avaient participé au
Festival de la jeunesse à Moscou ,
sont arrivé vendredi à Pékin et onf
été reçus par de jeunes Chinois en-
thousiastes. Ces Américains avaient
passé outre aux mises en garde du

Les militaires effectueront un par-
cours plus réduit et monteront à Ayent
en passant par Champ lan-Grimisuat .

La proclamation des résultats aura
lieu à 17 h. 30 et la distribution des
prix à 18 heures au cours d'une céré-
monie qui ne manquera pas d' attrait.

37 INSCRITS
37 concurrents sont inscrits pour cet-

te finale des championnats et 16 pour
l'épreuve militaire. Nous y trouverons
19 juniors , 13 amateurs B et 5 amateurs
A , c'est-à-dire tout ce que le canton
compte comme licenciés. Parmi les con-
currents militaires citons le lt. de Quay,
champ ion du cross-country, les capo-
raux Comina et Sauthier , les cyclistes
Rittiner , Bitschnau , Debons , Varone ,
el r.

La télévision a l'ouvrage

'm&s*--'

Nous assistons à un développement
fo u- .lroy_u.it des moyens, uecli n iques
ci les appareils quie mous admirons
aujourd'hu i comme merveilles ultra -
modernes, ne seront demain que de
hi ferrai l le  sans valeur. Le camera-
man de la télévision porte sur son
dos un station émot t r ieo  sauts f i l
et - t ransmet à La station pr inc iare  di-
rectement les images qui sont ensui-
!!¦ relayées aux  téléspectateurs. La

vic t ime ¦ de lu télévision est . en
rocciiiirremce. le président du Con-
seil français , M. Boiurgès-Maimoury,

Département d Etn ' qu i a f f i r m a i t
que leur visite en Chine violait les
prescriptions relatives uu >j restric-
tions de voyages. Le train spécial 'à
bord duquel ils se trouvaient trans-
portait  encore d'antres délégations,
notamment  du Canada et d 'Afr i que
Occidentale.

• CITE DU VATICAN. - Le Pa-
pe Pie XII accordera le 27 novembre
prochain une audience officielle au
président de la Républi que fédérale
allemande, M. Heuss. Ce dernier ef-
fectuera le 19 novembre une vi site
officielle en Italie.

• KUALA LAMPUR. - Un porte-
parole de lu RAF a déclaré que l'un
a découvert vendredi à l'aiibe, les
débris d'un avion de transport de la
RAF , « Valettu » dans la jungle ma-
laise. On ignore encore s'il y a des
survivants .

• PRAGUE. — Les autorités tché-
coslovaques ont entrepris une opéra-
tion contre les ours qui menacent
le bétail dans certains districts de
Slovaquie. On estime que 250 ours
vivent dans cette région. Une cen-
taine doivent être abattus. Depuis as-
sez longtemps, il était interdit de
chasser 'Tours en Slovaquie. Cetfje
interdiction a été partiellement le-
vée.. Des chasseurs étrangers ont été
autorisés à chasser Tours, mais ils
doivent payer trois mille dollars par
bête abattue.

# KULA LUMPUR. — La Malai-
sie ne permettra pas que dès bombes
atomiques soient entreposées sur son
territoire. La Malaisie ne se trouve
sur le sentier de la guerre. La lut te
poursuivie contre les terroristes com-
munistes n'exige pas d'armes atomi-
ques.

# WELLINGTON.
^ 

— Qiuatre dé-
cès ont été 'attribués cette semaine
par des médecins à la grippe asia-
ti que en Nouvelle-Zélande où il s'a-
git de la plus grave épidémie de-
puis 1918. De nombreuses écoles ont
été ifeirnées.

# WILL1SAU. — Jeudi, lia petite
Doris.iEl'isabetih Amreiin , -2 ans el
dem i , de Willlsan, voulut rejoind re
en suivant un chemin de campagne
sa mère qui 'travail.ai t amx champs
de Tauitre côté de la voie ferrée.
Lorsque lu fil lette . se 'tro urvait su t
les rails, survint un train qui venai t
de Gettiuau. La locomotive happa la
fillette et la traîna siuir une tren-
taine de -mètres. 'Elle fut (tuée sur le
coup

(yLi|«|lqufi^p_^S
U La course de côte de Martigny-

La Forclaz , qui se disputera pour la
première fois le ler septembre pro-
chain , serait concurrencée par l'épreuve
internationale Aoste - Grand-St-Ber-
nard. Nous voulons espérer qu'il ne
s'agit là que d'une fausse alerte ayant
peine à croire que nos amis italiens
aient choisi précisément la date d'une
grande « première » valaisanne pour
faire disputer leur course. Ce geste
manquerait par trop d'élégance !...

| 13 entraîneurs de LNA consultés
sur le classement final du championnat
suisse voient en grande majorité les
quatre clubs suivants lutter pour le ti:
tre : Young Boys, Grasshoppers , Chaux-
de-Fonds , Servette... Quant aux deux fi-
nalistes de la coupe, les noms les plus
cités sont ceux de Grasshoppers et
Young Boys. Des pronostics qui sont
ceux de presque tous les sportifs du
pays !
¦ Le matcheur international espa-

gnol A. Léon (à 50 m.) a réussi un sen-
sationnel exploit en obtenant le titre
national à Santander en réalisant 573
points. Ce formidable total des 6 pas-
ses se détaille ainsi : 94 - 96 - 93 - 99 (!)
95 - 96. A notre connaissance c'est le
plus haut total jamais acquis en 60
coups au pistolet de match. Les condi-
tions de tir durent être fameuses car la
moyenne des 10 premiers classés atteint
542,8 p. De quoi rendre inquiets nos
matcheurs.

H Après trois épreuves valant pour
le champ ionnat d'Europe de la monta-
gne , le coureur automobiliste suisse
Will y-Peler Daetwy ler mène au clas-
sement avec 14 points devant l'Alle-
mand Barth et l ' I talien Magioli (12 p.),
l 'Allemand Herrmann (8 p.) et l'Italien
Buffa  (5 p.). Les prochaines courses
sont : Tiefencastel-Lenzerheide , diman-
che 25 août et Aoste - Grand-St-Ber-
nard , dimanche... ler septembre (!).

B Avant la course de côte Tiefencas-
tel-Lenzerheide , qui se disputera diman-
che et qui comptera également pour le
champ ionnat national , la situation se
présente ainsi pour l' attribution des di-
vers titres : catégorie tourisme : Stefan
Burger (St-Gall) mène devant Myeral
(Erlenbach ) et Guggisberg (Berne) ; ca-
tégorie Grand-tourisme : Calderari
(Bienne), Gurzeler (Wabern) , Wirz (Ef-
fretikon) sont à égalité et Ringgehberg
est quasiment à leur hauteur ! Catégo-
rie sport : Liechti (Bâle), Monteverdi
(Binnigen) et Walther (Aesch) parta-
gent la première place. Catégorie cour-

Attention a l'autocombustion du foin !

Les chaleurs de celte année
uni permis de 'met t re à l'abri
un . - belle récolle de foin ,
founrugle précieux pour 'Y.
bêies en hiver  . Mais  même
les chaleuns  pas-nées no chan-
gent riom au f a i t  que lo foin
_> .) p lus  liu-niil. - qu 'il ne sem-
ble 'kirs -fu ' il est rentré. Au s-
si f au t - i l  ve i l l e r  a u x  dangers
lie rai i i tocomhn.t i .di i .  car  le
foin est uïie des iinitières or.
_r: iii 'iiiiii-s qui prend fou d'el-
|.e-.iiiê.ine d -idis certa ines con-
dition- do f e r m e n t a t i o n .  II
s'agit donc de cont rôler soi-
gneusenioiiit la (temp érature  <bi
foin rentré et. s i t ô t  qu 'elle at-
teint 70 deg rés centigrades,
l' a i r e  v e n i r  -les pompiers. No .
re photo (montre l' exper t  du
Striokhof, près de Zurich, M.
Elmcr.  procédant  à la vér i -
f ica t ion  du foin avec soude
el thermomèt re.

Evolution
du tourisme

Un périodique français  (invoque
des 'Statistiiquies et en conclut (pie
les toiiiiriste-s [lassent loujo.mrs -nom-
breux en ce beaux pays, mais s'y
arrêtent de (moins en moins.

Parm i des raisons assez mal déf i -
nies, on cite , avec des exemples à
l' appui , un  certain manique de com-
plaisance et de serviabilité des hô-
teliers., ce qui n 'engage pas le voya-
geur à ïitat 'io.nnc.r longtemps , ni ù
revenir.

Ce que valent ces considérations ,
il est bien difficile d'en juger. On
ne saillirai t t irer des conduisions gé-
nérales de cas par t icul iers , peut-être
'isolés.

- Dans les centres traditionnels du
tourisme, la classe des propriétaire s
ou -tena nciers d'établi «sèment s est
sans doute à la hau t eu r  de su tâche.

On serait moins a i f f i rmat i f  à l'en:
d roit des auberges d'ordre secon-
dai re, en régions peu fréquentées.
où l'on reçoit parfois Timprcsion d'ê-
tre lun iivtnu is -qui dérange les aises
du patron en lu i  demandant  refuge
pour 'les quelques 'heures de lu 'nuit .
Surtout sii Ton tombe en saison 'de
. (aica nea et (pi e, (fîavon.iure , quel-
ques hôtes -occupent déjà la maison.

A notre étonnement — la meuita-
lité en notre pays est tellement dif-
fére.mte — on me .rencontre pus tou-
jours  chez les restaurateurs un ac-
cueil comp laisant.

Coni'me , en cet'te v i l l e  du commen-
cement! diu mid i , aiu 'restaurant om-
b raigé près du fleuve , lorsque la pa-
itronine plaiii'iiu relise ré pond à notre
p roposition de nous préparer un di-
ner, avec un aec-en-t que Rai -mu .n 'ant.
rait pas renlié :

v A  manger ? Non , monsieur. Le
dimanche, ta.nt qiue 'vous voudrez.
En semaine, sur  commande seule-
ment ! y

'Et ce n 'était pas dimanche.
La 'Eramce dispose pou r le touri s-

me d'atouts majeurs.
So,n .réseau routier est impeccable.

Non seulement les naitionales , mais
des rouîtes -secondaires comme dans
l'Ardèche , TAveyron., les Pyrénées,
ifort peu fréquentées, présenremt des
t racés heureusemen t calculés des
c'haiussées faciles et bien entretenues.

Sa production permet d'of f r i r  une
guiiTine .de vin» incomparables, des
fruits  variés et de liante qual i té ,
sans oublier, à part les viandes cou-
rantes, (tous les produits de la chasse
et de la pêche, et aine ou.sine de
renommée 'universelle.

(La .diversité des paysages, les tré-
sors des lieux a n t i ques , l'a rch i tec -
t u r e  de monuments re l ig ieux et de
châteaux, les curiosités iiatu.rel. es
tout attire les viisiiteurs. o» devrai t
les atti rer.

se : Zweifel (Glaris) précède Schiller
(Genève) et Buess (Gelterkinden). Nous
aurons le plaisir de voir en action tous
ces as le ler septembre sur la route de
la Forclaz. Un dimanche à réserver !

B En championnat suisse de water-
polo , 1ère ligue , le CN Monthey figu-
re au 5e rang du groupe romand ayant
gagné deux matches mais avec 8 dé-
faites. La première place se disputera
entre Swim Boys Bienne et Polo-Club
de Genève , ce dernier étant théorique-
ment le mieux placé.

H De Paepe , champion du monde
des stayers , Bûcher son digne rival ct
l'Espagnol Timoner , le grand battu de
Rocourt , sont à l'affiche d'une grande
réunion samedi soir à Oerlikon . Ils au-
ront comme adversaire Hugo Koblet ,
Petry, Heini Muller et Fluckiger.

¦ Le critériufn international cycliste
de Winterthour , qui aura lieu dimanche
sur le circuit de 1 km. 250 à couvrir 80
fois , réunira une participation relevée
avec les Belges Van Loy et Van Daele ,
l'Italien Fornara , l 'Autrichien Christian ,
l'Allemand H. Muller et les meilleurs
coureurs suisses . E. U.

Cependant les voitures étrangères
y son t ra.res, . am point qu 'il est im-
possible (le ne pas le remarquer .
Cett e situation conit raste s ingul ièro-
menit avec celle de la .Suisse où trois
vol taires sur cinq , à cette saison,
porten- t des pluqiiies étrangères ..

Les loai-rdes taxes soir l'essence
éloignent cer ta inement  de i*nui(-o
beaucoup d'au- oniobilistes . mal gré
les .faveurs consenties aux touristes
d' aut res  pays. . ' . .

Il est exagéré, inexact , d'a f f i rmer
que logement et restaiu rution char-
gent plus . .loiurdemeiii't e.n France
qu'en Suisse le budget dii voyageur.
On ne saurait ,, du reste, comparer
les prix qu 'en tenant  compte du
fort et des accessoires''.

Le vin , du , moins,, est fort avan ta -
geux Cihez nos voisins . de POuiist.
En eert{iine_ régions de vignoble ,
connue le Roussillé/n et la Provence.
nonibre . de restaurants offrent des
menus  va.riésyà pr ix honnête , vin e.l
service compris.

Mais le grand courant du toinris-
¦nie frança is va 'vers- les ip ln-ges. Le
toit pour la niii i l , c'est la ten te.

l.-a table d'hôte , ce sont ces meu-
bles ingénieusement p lies dans le.
coffres des voitiuires et qu 'on étale
dans des coi ns d'ombre soigneiuse-
nieii 't  repérés au bord des routes.

Les restaurateurs bénéficiaires du
t râ'fl-C lou.risti que actuel, ee sont les
.magasins d'a l imentat ion générale qui
l i v r en t  à bon compte le boire et le
manger , -sous une forme qmi dispen-
se la méiiiuigèrc d'opérations cuMhai-
rcs fustidi eiuses et compli quées.

Les m-u 'iiieipalités amenagent des
campements et r ivalisent de publ i -
cité pour at t i rer  cette clientèle er-
ran te , ( |-ui a n i m e  lo paysage des
couleurs cla i res de ces villages dc
¦toile.

Cette forme nouvelle de l'évasion
vacancière se développe d'iu-iie ma-
nière '(ïiirpreinu nilo , chez nous com-
me ailleurs. Porte-t-elle sérieusement
pré jud ice  ù riiôtoilile.rie , am tour i sme
irud ' i t ionnet  .

Certes non. si l'on se réfère à l 'in-
dice de 'fréqiieii 'ttuion de nos établis-
sements , à la prospérité eroi .Kante
di- nos sla.tions qmi ne cesen t de s'a-
g r a n d i r .

II  l ud i l  considérer comme heureu x
eo p l iénoinène qui témoigne d'unie
évolution sociale importan te, imp li-
q u a n t  dos congés pou.r tous  les sala-
riés et la général isait ion de la dé-
tente nécessaire à chacun-, ce qui f u t
t rop longtemps lo privilège d'une
elaiss-e.

Si le flot  des pèlerins (les rou t es
el de la villé.g.iaIiii re campée de la
saison d'été devai t  chercher  refuge
à l'hôtel -ou am chalet ,  notre éqilipe-
nion-t ae luel  serait dérisoiremenit in-
suff isant .

M.

Réelle occasion
A vendre caiii-o achat  vo i lure

S C O O T E R
soigné . P5 000 km.  avec accessoi-
res el équipement. fin pa.rfai l
é ta l .

Ecr i re  à Publicitas Sion sous
ch i f f r e  P 20818 S.

Les centimes font les francs.
Collectionnez les timbres-escompte

UCOVA

Pour avoir
les cheveux brillants

Vos cheveux auront un reflet soyeux
si vous ajoutez un peu de vinaigre à

l' eau de rinçage.
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par Emile Biollay

Cuisine , hygiène ef médecine italiennes
Après un séjour de trois mois , le Ba-

gnard Etienne Gard qui t te  Rome a pied
le 23 févr ier  1749 pour rentrer  en Va-
lais. Le ler mars , il est a San Casciano ,
entre Sienne et Flbrence.

Cuisine à l'huile
« Je commençai ce jour-la à sentii

un mal de tête provenant  d' une indi-
gestion i car , out re  que nous voyagions
en carême , mon estomac ne pouvait
p lus  porter les légumes... apprêtés avec
do l 'hu i le , sans beurre , sans lait , sans
fromage , sans œufs...

Le pendu cloué
Nous par t îmes  le 3 de Florence el

passâmes à S. Piero a Sieve , de là à
Scarperia : il f a i sa i t  encore ce jour-la
un grand caldo, mon mal de tète me
revenai t  loujours de temps en temps..,
Je vis cn a r r ivan t  a Scarperia , sur lc
grand chemin , un spectacle qui me li t
hor reur  : c'é tai t  la tête , les épaules et
les cuisses d' un pauvre malheureux
clouées a la potence où il ava i t  été
pendu il n 'y avait  pas bien longtemps
pour avoir  commis un assassinat...

Cuisine à l'huile (bis)
Nous entrâmes ensuite sur le Bolo-

nais , terre du pape et couchâmes le 4
à Pianoro i l' app éti t  commençait à me
manque r  ent ièrement  ou , si j 'en avais ,
l 'hu i l e  me répugnai t  tellement que , tout
étant  apprêté avec de l 'hui le  jusqu 'à
la soupe , qui est tout ce qui peut re-
monte  un voyageur en vigueur , je ne
pouvais manger que du pain avec mon
vin...

Hygiène XVIIIe siècle
Les belles plaines fertiles que nous

vîmes  depuis Bologne jusqu 'à Castel-
franco, dernier endroit del Stato pa-
pale dans le Bolognesc 1... Dc là , nous
passâmes le Panaro sur un pont vo-
lant , mais quelle d i f f i cu l t é  pour n 'avoir
pas pris un bil let  de santé , una fede
dl s .mi i . 'i , à Bologne , à cause de la ma-
ladie des bestiaux I Au commencement,
on nous refusa tout court le passage
du f leuve ; ensuite , on nous laissa en-
trer dans la barque à condition que
nous nous soumettrions au parfum ; il
f a l l u t  nous y résoudre malgré la puan-
teur et le mal de tète que cela peut
causer : nous fûmes donc p ar fumés
avec du soufre  e du genfèvre que l' on
bri l la i t  dans dc la pai l le  et nous fûmes
obligés de tenir  le visage sur la fumée
Insupportable qui en sortait ; il nous
f a l l u t  encore payer pour cet agréable
parfum.. .

A l'Ospedale Maggiore
En a r r i v a n t  à Milan , cn 1749, Et ienne

Gard souf f re  dc f ièvre  :
« Moi qui ne savais où donner de la

tète et qui avais besoin de me met t re
bien vile au lit  à cause que je ne trou-
vais justement dans l' accès, ne sachant
où aller a i l leurs , je pris le par t i  d' al-
ler au grand Hôpital  où l' on me pré-
para aussitôt un bon lit... J' y entrai le
13 mars après-midi et n 'en sortis que
le 14 avr i l  après dîner .

Saignée et lavements
Le lendemain , l' on m 'ordonna d'abord

une saignée, un salasso, et , comme
j 'étais tout à fait constip é déjà depuis
quelque temps , il fallut me résoudre à
tecevoir un lavement que j 'avais ab-
horré toute  nia vie et dont je m 'étais
toujours défendu : quelle répugnance !

Je n 'avais d' ai l leurs  presque point
d'appétit , parce que , j 'étais  continuel-
lement constipe , de façon que je res-
tai  un mois de temps sans jamai s
pouvoir opérer , sinon à force de re-
mèdes : car , si la médecine avait  son
effe t , ce n'était que pour cette fois-là
seulement et je me trouvais  derechef
tout comme auparavant  jusqu 'au pre-
mier remède que je reprenais. On me
donna plus de cinq ou six servlzlali ou
lassatlvl sans lesquels il corpo non
servira nlenle a (alto , ct cela n 'étant
pas encore suf f i sant ,  on me fi t  prendre
deux ou trois fois de l'huile d'aman-
des douces, jaune comme de l' or , dou-
ce à prendre , mais qui chatouille ex-
trêmement le cœur ; cela me fi t  du
bien per andare del corpo...

Un squelette vivant
La d i f f i c u l t é  que j 'avais d'andare

del corpo me causait des inquié tudes
étranges : le maigre et surtout  l'huile
m'avaient tel lement échauffé et endur-
ci quo le médecin était surpris lui-mê-
me de trouver tant  de résistance. Je
m'imaginais que si cela allait  continuer
encore quelque temps, il n'y avait plus
d'espérance pour moi... La chair des
cuisses était  comme demi-morte... je ne
pouvais ni suer, ce qui m 'aurai t  fai t  un
grand bien , ni éternuer, ni me mou-
cher , ni même bien cracher comme
l'aurais voulu ; je sai gnai une seule
lois du nez , ce qui me fit  du bien
J'avais la tète si pesante et si confuse
que j 'étais tout étourdi...

Venetz et Cammerzind
Le seul M. Venetz me venait  rendre

visite de temps en temps aussitôt qu 'il
avait  la permission de sortir. Item un
certain Cammerzind , du dizain de
Conches, établi à Milan depuis quelque
temps, me venait voir le plus souvent
qu 'il pouvait. Cet homme charitable à
qui j 'ai des obligations infinies avait
pour moi tous les soins imag ina-
bles : outre les fré quentes visites
qu 'il me rendait et la bonne espérance
qu 'il me donnait , il m 'apportai t  mi l le
petites choses qui me faisaient  plaisir ,
comme des oeufs frais , des biscotln ,
des oranges , etc..

La signora Catharina Jacober , fem-
me du canton d'Appenzell..., me venait
voir aussi quelquefois.

Charmants voisins
A la place du premier mort  tout au-

près de moi à ma droite , on mit  le mê-
me jour  un paysan avec lequel je
n 'avais presque point de conversation ,
faute  de pouvoir comprendre le pitoya-
ble jargon dont il se servait. Le pau-
vre homme, qui dévorait et qui aura i t
mangé autant  que quatre , cachait son
mal au médecin pour avoir à manger ,-
je l'avertis deux ou trois fois de se
ménager un peu , car il mangeait  com-
me un loup lorsqu 'il pouvait attraper
quelque chose en cachette.

Il lui succéda un certain Speciere
qui , s'étant fait  mettre des rideaux à
l' entour de son lit , me désola , parce
que cela m 'ôta toute la vue que j 'avais
auparavan t  sur le milieu de la salle ,
ce qui était mon uni que consolation ,
car le spectacle des allants et venants
me désennuyait  un peu ,- d'un autre cô-
té , ce Speciere , qui paraissait un hom-
me de bonne maison , était tout couvert
de gale et tout son corps était en écor-
ce ; nous n 'avions cependant qu 'une
seule chaise percée entre nous deux ,
et j 'avais bien peur de contracter son
mal...

Médecine italienne
Les médecins italiens font bien jeû-

ner les malades , et surtout ceux qui
ont la fièvre qu 'il faut affamer au lieu
de l' ent re tenir  et de la nourr i r , com-
me nous faisons ici. Leur souverain re-
mède est la diète ou l'abstinence et ils
ont raison ; l' eau tiède ou chaude ; et
le brodo longo, c'est-à-dire un bouillon
délié , sans sel , où l' on n 'a laissé cuire
la viande de veau que fort  peu de
temps ; de sorte que cela est passé en
proverbe parmi eux : aqua calda el
brodo longo è tutto quel che vi pro-
pongo. Toutes les fois que lc médecin
me venait voir , il m 'exhortait toujours
de boire sans cesse ; je suis sûr que
je bus pendant un mois plus de trois
ou quatre  pots d'eau par jour , et cela
sans soif ,- de ma vie je n 'ai tant bu
d' eau ; je craignais à la fin de devenii
poisson.. . Comme je me sentais au
commencement 1 estomac embarrasse ,
je demandai une purge au médecin
pour me guérir  à l' a l lemande , mais je
ne fut  point écouté ; il me répondit
qu 'il n 'y avait rien de meilleur que de
purger  par les urines , comme il me fai-
sait faire par le moyen de l' eau tiède
qu 'il me faisait boire en si grande
guant i té .  Le pancotto , gue je n 'avais
jamais mangé jusqu 'alors et que j 'ai-
mais beaucoup, est un pain broyé , cuit
dans un bon bouillon de viande , cela
est nourrissant et ne qliarge point l'es-
tomac. Le pantr i t to est comme l' au t re ,
excepté que le pain , au lieu d'être
broyé , est gratté et par là encore plus
léger que l' au t re . Voilà donc la nour-
r i ture  ordinaire : pancotto ou pantr i t to ,
del pane hagnato cl des œufs mollets ,
quelquefois par grâce un morceau de
vitello ; et la boisson : il brodo longo
e agua calda...

Les Ital iens ont ce principe : point
de vin pendant que le mal continue ;
mais , aussitôt que la maladie est pas-
sée, ils le donnent pur et bon pour for-
t i f ie r  l' estomac et recouvrer ses forces ,
et je trouve qu 'ils ont encore raison en
cela-

POUX d 'I ta l ie . . .
Cependant les poux qui m 'avaient te-

nu compagnie depuis le commencement
de ma maladie ne voulaient  point me
qui t ter  encore et n 'étaient point d'avis
d abandonner si tôt un si bon poste ;
j 'avais mille peines à m 'en défaire, et
il me fal lut ,  bon gré mal gré , porter
des poux d I tal ie  jusqu en Bagnes et
même jusqu à Sion.

. . .  poux guérisseurs
J'en avais une si grande quant i té

pendant ma maladie qu 'en vérité j 'en
étais épouvanté et quoique j 'en eusse
quel que consolation au commencement
parce qu 'ils me tiraient bien du mau-
vais sang, voyant cependant à la fin
qu 'ils mul t ip l iaient  de jour à autre ,
j 'eus peur d'en être dévoré, car j 'en
avais une quan t i t é  si prodigieuse qu ils
venaient  nicher par troupes jusque
dans le creux de mes boutons de che-
mise. C est apparamment la maladie
qui les poussa ; ils commencèrent à
se loger à l' entour de mon cou et par-

coururent ensuite toutes les parties
de mon corps successivement l' une
après l'autre jusqu 'au bout des p ieds ,
et ce qui me surprenait , c'est qu 'ils
s'attachaient part iculièrement à celles
qui se trouvaient le plus incommodées,
comme sur le creux de l'estomac où ils
avaient établi leur quartier général , et
aux jambes gui étaient extrêmement
fatiguées de la fièvre et du voyage.
Les pauvres bêtes n 'y pensaient pas
mal ,- et je pense qu 'en suçant mon
sang, les poux ne cherchaient que ma
santé à laquelle ils auront certaine-
ment contribué en partie ».

N 'étant pas nous-même médecin , nous
laissons entièrement à Etienne Gard la
responsabilité de sa théorie sur les
poux guérisseurs. Une opinion sem-
bable est extrêmement répandue au-
jourd 'hui  en Orient , où les femmes ara-
bes laissent les mouches s'assembler
sur les yeux de leurs bébés ; les mou-
ches y suceraient les humeurs mau-
vaises... Mais il y a beaucoup d' yeux
malades en Orient.

Typhoïde ?
Deux médecins, les docteurs O. Schaf-

ter et A. Moret , à Yverdon , étudiant
soigneusement tous les symptômes de
la maladie d'Etienne Gard , tels qu 'il
les a décrits (nous n 'avons signalé gue
les principaux) ont conclu : « La cons-
t ipat ion rebelle à tout traitement qu 'il
mentionne n 'est pas un symptôme qui
exclut la typ hoïde... En résumé , il sem-
ble donc bien qu 'il s'agisse vraisembla-
blement d' une typhoïde. Il serait aussi
intéressant de connaître les causes de
la mort de l' abbé à 39 ans (atteint
du myocarde , suite de typ hoïde ?) 2) » .

Quoi qu 'il en soit , de toutes les
épreuves qu 'a subies Gard au cours de
ses voyages, cette maladie aura été la
plus lourde. Mais quel merveilleux re-
porter il est resté jusqu 'au bout , même
quand il décrit paisiblement les poux
qui l'assaillent en bataillons serrés !

Et pourtant , quand il arrive en Ba-
gnes , il apprend au Châble que son pè-
re a été saisi le matin d' un malaise :
rien de grave. Cependant , nous dit-il ,
« je me félicitais d'être arrivé si à
propos pour sa consolation et la mien-
ne ».

C'est la dernière phase de son ma-
nuscrit .  On y trouve tout son cœur de
fils aimant et sensible , son cœur de
prêtre aîissi.
(Prochain article : notre conclusion)

E. B.
1) Voir « Nouvelliste valaisan » des

25 et 26 ju in  ; 3, 17, 24 et 29 juillet  ; 7,
12 et 21 août.
2) Communication citée par M. André

Donnet dans Vallesia - VII - 1952,
édition critique de l' œuvre d'Etienne
Gard , avec une introduction et des
notes. 140 pages.

mmr^̂ ^̂ t̂Etttlî ù - f é t é v ï s lu n i
Dimanche 25 août

SOTTENS. — 7 h. Salut  domini-
cal. 7 h. 15 Infromalions. 7 h. 20
Musi que d'Hector  Berlioz . 8 h. Pe-
t i l  concert clasis i qme. 8 h. 45 Grand.
inesse. 10 h. Cul te  p ro tes tan t .  11 h.
|î Les beaux enregistrements. 12 h.
M u s i q u e  b r i l l a n t e .  12 h. 15 Actua-
l i t é  paysanne .  12 h. 50 Musi ques de
chez noua 12 h. 45 Iniforni  l i ions,
15 h. Fermé j.i _ qu ':_ l u n d i .  15 h.
45 Diver t i ssement  -No  2. Mozar t .  14
h. Poètes. 14 h. 45 Guirlandes. 16 h.
Pour les enfants. 16 h. 51) Voulez-
danse/ '. 17 li. .Musique  sans chef .
I .-' h. Vie et pensée chrét ienne.  18 h.
10 La îiiénestra.ndie. 18 h. 5(1 L'ac-
t u a l i t é  catholique. 18 h. 45 Le grand
pr ix  suisse au tomob i l e  do montagne.
19 h. l.es résultats spor t i f s . l l) h. 15
Informations. 19 h. 25 Bâle a 2000
ans.  20 h. Divertissement populai re .
20 h. 50 Oh ! Monsieur  Chop in , cc
que vous fa i tes  de mon p iano I 21 h.
15 Pa r t  à trois. 22 h. 50 Informations
22 h. 55 Orches t re  de chambre. 2ï
11. Pénombre.  25 h. 15 F in .

BEROMUNSTER. - 7 h. 45 Dis-
ques. 7 h. 50 Informations. 7 h. 55
Disques. 8 h. 45 Prédicat ion catho-
li que 9 h . 15 Messe allemande. 9 h.
55 Disques.  l> h. 45 Cu l t e  ca thol i .
que romain. 10 h. 15 Concerto gn>s-
so. 10 h. 50 Poèmes. I I  h. Sérénade.
12 h. Violon. 12 h . 50 I n f o r m a t i o n s ,
I -' h. 40 Orchestre récréatif bâlois,
15 li. 50 Calendrier paysan.  14 h. 15
Concert populaire. 15 h. J5 Porgv
a n d  Bess. 16 h . 40 thé  d a n s a n t .  17
h. 50 Sports. 17 h. 35 Quintettes.
pour  piano ei i nstruments à vent. IS
h. Piètos ci penseurs. 18 h. 40 Con-
cert récréatif. 19 h. Les sports du di -
manche. 19 h. 20 Communiqués. 19
h. 50 Info rmations. 19 h. 40 Concert
do musi que légère. 20 h. Pièce théâ-
t rale 22 h. 15 In format ions .  22 h.
20 Pour clore...

'v 9 h. messe basse, sermon, commu-
. . j .  f u i t. nion.

A/V^.L''̂  ̂ 11 h. messe basse, sermon , commu-

offices leligieui^CT^ gt messe du Mlir avec cominu .
nion.

Horaire des meSSeS Les Agettes : I0 h. messe basse.
Dimanche 25 août MARTIGNY

Eglise paroissiale : 6 h. 30, 7 h. 30,
SIERRE g |j

(Horaire d'été juillet-août) Grand-messe : 10 h. 50.
Messe du soir : 19 h. 45.

5 h., 6 h. 15, 7 h. 30 sermon aile- Mart ignv-Bourg : 7 h. 30, 8 h. 30.
m a n d , 8 h. 45, 10 h. Grand Messe. Slart igny-Croix : 9 h. 30.

20 h. messe basse du soir. La Fontaine : 8 h.
En semaine messes assurées à 6 h. Ravoire : 8 h.. 9 h. 30.

et 7 h. _ La Forclaz (Mayens-Basscs) : 10 h.
Pas de messe à l'anc ienne  église le SAINT-MAURICE

^
A^inraz, k messe du dimanche est Eglise paroissiale :

à 8 heures. Messe basse a ' h' l5 ct 8 h' 5°'

SION Basilique :
n ¦ J i„ /-„«i_ ^_ i -_ i_ .  Messe basse à 5 h. 15, 6 h., 6 h. 55,
Paroisse de la Cathédrale _ , _„

et i 11. JO .
Messes basses : 6 h. messe, com- Messe pontificale à 10 h.
inunion. Capucins :
7 h. messe, sermon, communion. Messe basse à 6 h. et à 8 h.
8 h. mes-se, sermon, communion. •!_?__ n_ .m _> _ i _ ,  c_„-, .
9 h. messe Predigt , Kom.nunion. ^^r ,! i-
10 h. Office paroissial, sermon , . praire spécial ,

communion.  Salanfe : , ...
11 h. 30 messe, sermon , commu. Pour la fête de 1 Assomption , t i tu .
n j on laire  de la chapelle : grand-messe

20 h. messe du soir dialoguée, ser- u ' MONTHEYmon , communion. . _¦ _ „_» _, _ JMesses a 6 h. ->0. 8 h. ; gramd-mes-
St-Théodule : messe pour les Ita l iens  se à 9 h. 30. Musse à 11 ll.

à 10 heures. Le s0;r £ 17 ], 30> ,la irière du
Châteauneuf-Village : messe à 7 h. soj r et > £ 20 h., la messe du soir.

30 et 9 heures. VERCORIN
Paroisse du Sacré-Cœur : 6 h. 45 et 8 h. : Messes basses.
7 h. messe basse, communion. 10 h. : Grand-messe.

L activité sportive
en Suisse au mois de septembre

Dès le 1er septembre, le sport hip-
pique, qu i  avai connu une t rêve au
mois d'août,  reprendra sa belle acti-
vi té  à Yverdon avec les courses de
chevaux et le concours hippique.
Les épreuves de saut ont , cint re au-
tres attraits de compter pour le
championnat national de saint dont
les ('¦'preuve s Finales se disputeront
le 21 et 22 août  au terrain  de la
l ï a rdwic se .  (près de Zur ich .  II  s'ag it
là d' une  des compétitions les plus
i m p o r t a n t e s  dm pays. Depuis quel-
ques années, la ville de St-Gall or-
ganise un tournoi in te ni allouai,  don t
le succès s'a f f i rme toujours  davan-
tage : ce t t e  manifestation aura l ieu
du 6 au 8 août et die fera certai-
nemen t  date , les épreuves spor t ives
é t a n t  agrémentées, selon la t r a d i t i o n
de défilé de mode. 11 est peu de v i l -
les ou Suisse qu i  bénéficient  d'un
appui aussi  efficace de la part des
au to r i t é s  et de la pop ula t ion .  Chaque
année,  le nombre des spectateurs
s'accroît .  en provenance d 'Out ie -
R Ii ï 11. notamment. La s é r i e  des
épreuves  d' automne s'o u v r i r a  à Bà-
le le 8 septembre, avec les courses
internationales de chevaux  et. dans
lu même ville, auront lieu le 29 du
même mois les épreuves nationales
de dressage ; ce même jour , à Au-
ra _i. les courses de chevaux et le
défilé de mode attireront de nom-
b r e u x  spectateurs.

* w *

Lcs fervents du sport motorisé se.
ront largement servis en septembre.
Tout d'abord la course de côte Mar-
t igny- ._a ForcJI.i/z se dii.pii tlera s'ur
cette rou t e  de montagne entière-
ment rénovée et des résiultats spor-
t i fs  excellents, sont a t tendus .  Le ler
septembre également .  Fribou rg aura
son moto-cross, nne semaine a v a n t
les épreuves analogues qui se dis.
p u t e r o n t  à Bel p et à Y v e r d o n -
Grandson.  su r  le gazon pour ces der-
nières. Lu dernière épreuve nat io-
nale de course de côte pour  automo-
biles sera disputée  cn deu x fois , le
21 et 22. sur le parcours réduit , m a i s
très s i n u e u x  et d i f f i c i l e  qui condu i t
de Mi tho lz  à Kaii'dors'teg. Les spec-
t a t e u r s  seront à l'aise pour su ivre
les concurrents, -les t r a i n s  rap ides
du Loiseliberg étant à leur disposi-
t i on  pou r les c o n d u i r e  à F r u t i g e n
ou à Kaindersteg. Lc même jour .  Lo-
ca rno a u r a  son épreuve  motocyclis-
te interna tionale et Bul le  son moto-
cross : Bienne fermera la ma rche à
la f i n  (in mois a'vec son moto-cross.

Le ca lendrier  est encore r iche en
concourts' sportifs. Berpe a u r a  son
O m n i u m  de coureu rs professionnels
lo l e r  septembre.  Le même jour ,  les
a m a t e u rs se mesureront con t re  la
mon t r e  . à la Cliaux-de.Fonds. A r -
bon et Wiedikon près de Zur ich
a y a n t  de lenr côté des c i r cu i t s  en
vue. La semaine  su ivante ,  le 8. les
professionnels se d i s p u t e r o n t  les
prix réservés a.ux épreuves specta-
culaires contre  la montre, alors que
les amateurs  s'a f f r o n t e r o n t  à Ol ten
ct Lugano : la course do côte Sieb-
nco-Sattelegg. usez raide. f igure  lt
menu- j o u r  oui c a l end r i e r  sportif. Li
jou r du Je û n e  fédéral, les cyclistes
p r e n d r o n t  un  repos b ien  mérité. Puis
lo 21. le vé lodrome de Bâle l e u r  ou-
v r i r a  ses portos pour des éprouves
i n t e r n a t i o n a l e s  précédant de 24 hou.
res le c i r cu i t  de Ro in fe lden .  Le
championna t cycliste des. troupes lé-
gères est prév.u pour les '28 et 29
septembre à Genève.

La gymnastique et la lutte
Deux sports de caractère typ iqui

m e n t  national — seron t ù l'honneur
le 1er septembre, à Luigamo, avec le
championnat suisse aiu-x engins (qui
débutera à vra i  dire le 31 août)  et
un concou rs de lutte qui se dispute
tous les cinq ou six ans à Ki lehbcrg
au bord du lac de Zurich.  Ces deux
manifestations (rciuniroint l'élite des
gymnastes et des lu t t eu r s  dm pays ;
on d i t  qu 'en ce qu i  concerne les
épreuves de lu t t e , les 8 00 p laces as-
sises entourant le r i n g  sont vendues
depuis  'p lus ieurs  mois. (L'octroi du
litre de « roi des Iiut tauirs » n 'a pas
de caractère officiel ; Le succès des
joules n'en est pour cela nu-l'Ioment
diminué, p rouve  en soil la partici-
pat ion des tro is t rois de la lutte »
h a l i t e m e n t  qualifiés.

La saison de l'athlét isme léger a
élé p a r t i c u l i è r e m e n t  r i c h e .  Nos
a t h l è t e s  s'efforce ront les 7 et 8 sep.
teinbre dans  les épreuves de déca-
t h l o n ,  .su r le beaiu stade de Lachen
près de Thoune.  Tschudi , va inqueu r
au tournoi des Six Nat ions ,  à Bru-
xelles, rénssi rai-t-il à amél iorer  son
temps  ? Ei quel sera celui du se-
cond , Vogdsang ? Une semaine plus
tard , nous alliions à Oerlikon , l'é-
p r o u v e  du marathon n a t i o n a l , u n e
disci p l i n e  qm'i compte un  nombre
surprenant d' adeptes dont p lus i eu r s
sont de choix  ; il s u f f i r a  de penser
à Wittwer et F r i sc l iknech l  ! Le mê-
me jour  les j u n i o r s  d i spu te ront  l eu r
c h a m p ionna t  à Lausanne. Le 14 sep-
tembre ,  veil le du J e û n e  fédéral , les
championnats des Trots-Villes (Bâle.
Lyon ot Rome) a t t i r e r a  de nom-
breux spec ta t eu r s  dans  la cité rhé-
nane ,  l.es marcheurs se retrouve-
r o n t  p o u r  l 'épreuve d'Yverdon à
Su in t e -Cro ix  q u i  comporte une  pen-
te longue et d i f f i c i l e .
Pour mémoire, signalons le cham-
p i o n n a t  de mare l l e  sur 50 kilomè-
tres qu i  se disputera à Lausanne.

Tir, sport militaire,
épreuves d'orientation

Septembre donnera l'occasion de
cori'f rontations intéressantes dans  ces
disc ip l ines  .sportives.  Prenons par
exemple la f inal e des concours de
t i r  en section ( lu i  rassemblera le 1er
septembre à Olten les 52 mei l leure s
équ ipes en vue  de la f ina le . Le
championna t militai re d'été se dis-
p u i e r a  du 6 am 8 à Berne et grou -
pera des centaines  de part icipants.
Puis  viendra la saison des épreuves
m i l i t a i r e s  d'au 10mne, le 29 septem-
bre : 7 000 concurrents seront nu  dé-
part .

Le règne du football
Le 5 septembre, le championnat

rie foot-ba.1'1 sera déjà en tamé  puis-
que  les premiers  nialches se dispu-
teront le 26 août. le est évide mment
d i f f i c i l e  de fa i re  dos pronostics, mais
s u r  les p re s ta t ions  de \oung-Boys .
champion on l i tre,  et de Grasshop-
pers. second du c lassement  de la
précédente saison. sans nég li ger
pour a u t a n t  les e f fo r t s  de Granges
et de Bienne . nouveaux promus en
série A. Re louon s  au calendrier , les
maiehcs Young - Fel lows - _ oun _ r -
Boys. le 1er septembre à Zurich.
Grassliopors - Youngs - Fellows el
Youngs - Boys - Bienne. le d imanche
s u i v a n t : Bâle - Young * Boys el
Grasshoppers - Bienne le 22. a ins i
que Gra s<shoppers - Bâle le 29.



LÀ DIRECTION DES POSTES A GENEVE
engage des

fonctionnaires poslaux
en uniforme

âges de 18 a 32 ans , de nationali té suisse

Pendant la période d'instruction de 6 mois qui suit les examens pédagogique
et médical , le salaire net mensuel des jeunes gens mineurs est de Fr. 345.— ;
il s'élève à Fr. 489.— du 7 au 12e mois ; il est porté à Fr . 555.— dès le 13e
mois et augmenté ensuite avec les années de service.
Le traitement des agents  de 20 ans et plus pourra être communiqué aux inté-
ressés par le bureau du personnel de la direction des postes , Hôtel des Postes ,
rue du Mt-Blanc. Tél . 32 90 90, interne 305.

Les candidats sont priés de s'adresser par écrit à la direction des postes à
Genève et de joindre à leur lettre une pièce d'identité officielle.

OCCASION A VENDRE
IMMEDIATEMENT

30 SOMMIERS SUR PIEDS
rembourrés, étais de neuf .
Plusieur chambres à coucher, salles à
manger complètes. Q u a n t i t é  de chaises-
longues rembourrées-, canapés, chaises.

150 chaises ordinaires tout bois
8 jolies tables dessus lino, d i f férentes

(lime n s ions pour Restamranita 3 Buffets
chêne portes coulissantes (pour bureanix
et antre emploi) Belle salle à manger
sculptée, 2 beaux ensembles de bureaux
comprenant : Bureaux plats, bibliothè-
ques et fauteuils. Très beUe chambre à
coucher moderne frêne d'olivier à deux
lits. Une très belle en noyer avec très
grand lit.

Quantités 'd'autres meubles.

ON PEUT VISITER DIMANCHE
SUR RENDEZ-VOUS

S'adresser à

JOS. ALBINI, Av. des Alpes 18
MONTREUX

Tél. 6 22 02

||| A VENDRE Hï

Il 300 FAUTEUILS li
|S pouvant convenir pour salles f^
JH paroissiales ou salles de so- Ira
mt ciétés. jgj
Hg S' adresser de suite au M

B CINEMA CAPITOLE — SION H

H 7)
WÊ9JF2 -̂0 ensez dès maintenant

à vos commandes de

CHARBONS
Coke Rhur — Anthracite ler choix — Bois

MAZOUT, etc.

H. & L. PIOTA
MARTIGNY-BOURG Téléphone 6 12 28

La distillerie

B 0 M P A R D  & Cie S.A.
fonctionnera pour les cerises, durant trois
jours , à la rue Octodure à Martigny-Ville,

dès le lundi 26 août 1957.
Se consigner auprès du distillateur

M. René ROULLIER.

AVIS DE TIR
•Des tirs auront lieu comme il suit :
a) Tins .d'art illerie dans la région de :

Dent de Morcles - Pte -des Martinets -
Pte des Perris Blanes - Pte de Pré Fleu-
ri - Chaux Commun - Croix de Jave.rae
- La Rosseîine - L'Au de Morcles - Riou .
dia - Dent de Morcles.

Mardi 27-8.57 et mercredi 2S-S-57, de
8 h. à 18 b.

b) Lancement de grenades au sitund du
Bois Noir.

Lundi 26-8-57 de 15 h. à 17 h. 50.
Pour de plus amples informations et

pour les mesures de sécurité à prendre,
le publie est prié de consulter les avis
de tir affichés dans les communes inté-
ressées.

Le Cdt de la place d'armes de Saint-
Maurice. Tél. (025) 5 61 71.

II est encore temps...
pour faire

un BEAU VOYAGE

AUDERSET & D U B O I S
Voyages

Place Cornavin

Tél. 32 60 00

24 août DOLOMITES - VIENNE 11 jours
26 août, 9 sept. PYRENEES-LOURDES-
ANDO-RRE 7 j ours.
25 août, 22 sept ROME.CA-PRI, 11 jours.
25 août, 8 et 22 sept. VENISE - DOLO-
MITES 7 jours.
8 seup. LES 2 RIVIERAS 6 jour s.
15 sept ESPAGNE et PORTUGAL 17
jours.
14 sept., 28 sept. BARCELONE - ILES
BALEARES 8 jours.
17 sept., 12 oct. PARIS - VERSAILLES
et Les Châteaux de la Loire, 6 jours.

Tous les dima nches PROVENCE-CA.
MARGUE-COTE D'AZUR, (notre voyage
record , Er. 220.—) 6 jours.

Nos services réguliers, en cars de luxe
de Genève à : N ICE - BARCELONE -
LA BAUiLE - TURIN avec araingements
de séjour très avantageux.

Renseignements également à votre
Agence habituelle.

ENCHERES POPULAIRES
Sous l'Autorité de M. Jean DELA-

CROIX, Juge de la Commune,
Avec l'approbation de la Chambre Pu-

pillaire de Collombey-Muraz,
Les Hoirs d'Adèle Buttet, épouse de

Ma,riuis, née fille de .Borgeaud Albert ,
ainsi quue

M. Edmond Gollut , avisant en sa qua-
li té  de curateur ad hoc de Borgeaud Al-
bert, d'Henri.

Mettront en vante, par la voie des en-
chères publiques,

Qui se tiendront à Colloimbey-Minraz,
Au café de la Poste,
Mercredi 28 août 1957 à 20 heures

l'es immeubles 'décrits ci-après, situés sur
le territoire- de la commune de Collom-
bey-Muraz, à saivoiir :

Art. 5224 ; Fol. 11 ; No 15a ; Noms lo-
caux Montagnier ; naitiuire verger ; surf.
5 758 ; M-2 —.72 ; Taxe 4.146.

Art. 3624 ; Fol. 19 ; Noms locaux Cor.
n-ioley ; na ture pré ; surf. 4 286 ; M2
1._ • Tax-e 4 286.

Condi tions et tons .renseignements se-
ront conimuM-iiqués par le Notaire sous-
signé jusqu 'au jour des enchères ainsi
qu 'à l'ouverture de cellesi-ci.

Monthey le 20 août 1957.
P. o. G. Patta roni, Notaire

Contre les troubles de la circulation
CIRCULAN contre : j C I R C U L A N

artériosclérose, palpitations remède à base
« '_. " - , "' . , . de plantesfréquentes, h y p e r t e n s i o n ,  Fr 2n 55 1120
v e r t i g e s, bourdonnements, 4. 95, chez votre
engourdissement du membres, pharmacien
v a r i c e s , h é m o r r o ï d e s .  et droguiste

"~enez du CIRCULAN sans hésitation !

ILLARSAZ
Samedi 24 août

BAL
organisé par le Club des Lutteurs

Orchestre Philipson - Cantine

fniPonant e ban 
~^^—-banW de Bàle ch'e, cherc)le

etot+mC~. >
Pour ,a c ' ">^M-*ÉA£
stabje c-,i °' respon dance fra 

» *"
0%es'arede ,̂'(e an«- clu Sorvic
l! ï̂«°'^de CerHfi 

C deS 1"-'^e
-_ WlCa,s sous c h if f^- 

__ 
C,"ff '* H 105C2 Q

Famille de médecin à Zurich cherche poui
le 1er septembre , év. 15 septembre

JEUNE FILLE
libérée des écoles et ayant  suivi un enseigne-
ment ménager , pour aider dans tous les travaux
d'un ménage soigné. Pas de gros travaux , bon
traitement , congés réguliers. Possibilité de suivre
des cours d' allemand.
Faire offre avec prétentions de salaire à Mme
Hans Gut , Wallisellenstr. 1, Zurich 11/50.

Ecole cantonale d'Administration — St-Gall

Cours préparatoire
Le cours est destiné aux élèves de langues fran-
çaise, italienne et romanche , gui désirent fréquen-
ter les classes préparant à l'admission dans les
Postes , les Chemins de fer , les Douanes ou les
Télégrap hes/Téléphones. Le cours dure 6 mois
et donne aux élèves des connaissances d' allemand
suffisantes pour suivre ensuite l ' enseignement
des classes professionnelles (deux ans). — Pros-
pectus sur demande.

S'inscrire jusqu 'au 3 octobre 1957
Ouverture du cours 22 octobre 1957

U R G E N T
A VENDRE

Dans localité du Bas-Valais, quartier proche de
la gare , une maison d'habitation de deux grands
appartements avec galetas, caves, deux remises,
granges et écuries. Accès facile . Possibilité de
transformer. Conviendrait pour commerce comme
dépôts , bureaux , etc. Environ 4500 m3. Prix à dis-
cuter.
Ecrire sous chiffre à P 10070 S à Publicitas Sion.

Une gamme de 36 tons toujours à disposition

Couleur à l'huile brillante extrafine
en 250 g„ 500 g., 1 kg., 10 kg.,
par 5 kg., Fr. 3.60, contenu net.

GUALINO — Couleurs — MARTIGNX
Av. de la Gare 24 Tél . 6 1145

A vendre

pompe AECHERLI
complet avec moteur Basco , état de neuf. Prix
ntéressant.
Ecrire sous chiffre P 10144 S à Publicitas Sion.

Entreprise commerciale à Sion cherche pour
entrée immédiate, une

EMPLOYEE DE BUREAU
pour un remplacement d une durée indéterminée.
Faire offres écrites avec copie de certificats, ré-
férences et curriculum vitae , sous chiffre P 10133
S à Publicitas Sion.

BELL
S.A. NeUChâtel, Treille 4 , tél. (038) 5 20 01

cherche pour date à convenir une

VENDEUSE
pour rayon charcuterie. Heures de travail réglées

-et bon gage.

Profitez de notre vente
réclame

Lard maigre fumé  à 6,20 fr. le kilo ,

lard à rôtir fumé à 5.50 fr. le kilo .
Saindoux garant i  pur porc à 1.80 fr.  le

kilo.
Envoi partout.
Charcuterie de Campagne, R. HELFER

Mont s/Rôle. (Vaud).

Réfectoire d'usine engagerait , de suite ou à con-
venir

filles de buffet
nourries, logées, libres samedi après-midi et di-
manche. Faire offres au Foyer Paillard S.A., Ste-
Croix.

jeune fille
18 à 20 ans , comme
sommelière, débutante
acceptée , dans village
station du centre.
Ecrire au Nouvelliste s.
chiffre S 3150.

A vendre une belle

banque
de magasin

et une
vitrine

un grand
store

à lamelles. G. Kiippet
59, av. d'Echallens, Lau
sanne.

V W
mod. 53 très soigjnei
à vendre .

Ecrire .sous c h i f f r i
P 10157 S à Publ ic !
tas. Sion.

On cherche pour de
suite

sommelière
Débutante acceptée.
Hôtel de la Croix-Fédé
raie, St-Blaise NE. Tel
(038) 7 52 96.

vaches
fortes laitières , terme 3
et 7 octobre , indemnes
de t.b.c . et d.e.,bang.
Barman Georges, Mas-
songex.

On cherche

jeune homme
pour porter le pain

Bons gages. Vie de fa-
mille. Entrée le ler sep-
tembre. S'adr. Boulan-
gerie Rapin , Chailly s/
Clarens. Tél. 021.6 28 01

Employée
de maison

oh Singée -d es it ra va.i i \
(.'intérieur est de-
main dée par l'Ecol e
cantonnai.. (dTagirieuil-
ture à -Châteauneuf .

Place stabl e et de
confiance. Entrée à
conivicu'i ri.

Faire offres de ser-
vice , avec réfé r ein-ces ,
a la. Direction de
l'Etablissement.

Superbe
occasion

1 couch , 2 fauteuils
feus grena t neuf : 1
giuéridon : 1 meuble
combiné .noyer mo-
yen.
Comprenant uni e pen-
derie , rayonnage, un
secrétaire, un bar.

Le tout cédé à Fr.
950.—
Une armoire vaudoi-
se à enlever à 850 fr.
Werlen. Meubles-Ta-
pis, Bex. Tél. 5 22 51.

L'Hôtel du Lion d'Or
à Bulle
deiiianide bonne

Sommelière
et

jeune fille
ou

personne
pou r la cu is ine  et les
chambres.

'Ent'lUie à convenir . .

Chanterelles
Sommes acheteurs de
toutes quan t i t é s de
chanterelles.

Fa i re offre  u ITSA.
Rue des Remparts,
Sion.

Fromage
de gras

v ieux , j u t e u x , for t .
Colis postaux (!( • 5

kg à f r .  2.60 le kg.
Colis postaux de 12-
15 kg à fr .  2.50 le kg.
expédié contre rem-
bouirse.me.n_.
GUngerich et Streit ,
Laiterie, Lanennn l/E.

Sommelière
jaunie , présentant bien
correcte et connais-
sant parfaitement le
service apérit if,  cher-
chée pour  le 25 sep.
lem'bre. Gain moyen
4-5 frs par  jour.

Ecri re  ou se pré-
senter A. Métra i ller
Brasserie des Augus-
li,ns. 5. place des Au-
a n i - i i n s . Genève.

V louer  à M o n t h e .

appartement
au rez-de-chaussée. 4
icbam'breisi Tout con1-
fort. Excellet-ite s i tua,
l i o n  pour bu reau de
commerce ou pension
de -famille. Libre dès
1er octobre.
S'adresser  au bureau
du jonrnsa! s-oms W
5154!

ABRIC0TINE
WILLIAMINE

son! achetées au p r ix
du jour  pur  l'agence
Beauverd . Rond-Poin t
5 à Lausanne.

REPASSEUSE
n clive, demandée a
Genève. Excel lente
place, stable, bien ré-
tribuée.

Ecpi ne sons edi- iffre
F 66 776 X Publicitas
Genève.

Sommelière
con nui  saut les deux
services, demandée
poi^r café - ire -stniiirai -t
du Moiit-Salève, Vey-
rier. Genève , tél . 022
56 82 88.

COMMERCE
DE TEXTILES

de la (place de Sion,
cherche personne tra-
va-illeiu.se cl de tou te
conlfiaince pour aide r
à la vente.

-Ecrire soins ch i f f re
C 66759 X Publici tas
Genève.

A remet t re  ù Genève

EPICERIE
ou

arcade libre
avec cuisine, a r r i è r e ,
garage e t  apparte-
ment 4 pièces.. Loyer
Er. 200.— par mois,
sur inu e principale.

Ecrire isioms c h i f f r e
T 66 735 X Publicilas
Genève.

OCCASION
A VENDRE

1 table ronde diiam,
100 cm. noyer massif,
pivotante, 1 bureau
noyer, style ancien,
et matériel divers.

Coiiditionls avanta .-
geuses.

S'a .l.rt. à M. A n d r é
Gatt ike r. .Sublin si/iBex
tél. 5 21 42 (025).

20 DIVANS
90 x 190 em., neufs,
métalliques, avec pro-
tèges et matelas à
ressorts (garantis 10
ans) à enlever Fr.
155.— le d ivan  com-
p let.

W. K u r t h , av. dc
Morges 9, Lausanne.
Tél. 24 66 66 ou

24 65 86.
(Port  payé.

On cherche un

tôlier en
carrosserie

Carrosserie Henri Roch ,
Sion.

A vendre au nouveau
Ronquoz/ Sion . un

jardin
fruitier

env. 7000 m.2.
Ecrire à Publicitas Sion
sous chiffre P 10001 S.



A la Rasse s Evionnaz
les 24 et 25 août

A l'occasion de la

FETE DE ST-BARTHELEMY
WAW ,; - + "UTT*-,; >Ty53_û£3 "-' ' "''* '' ''• samedi ci dimanche.

^L " f & J  ft̂ __^ER_0^_K< ' lLiclctle. assiette valaisanne. poisson I
;-'.'.î̂ ^i3_^3&i_!?SS choix, l'iK-liou-Coquo/ .

W—t ^̂ î llîflP 
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organisée par l.i société de musique ( eciliu
de Chermignon.

Dè>S 15 h. concert.
J e u x  - Cantine - Raclette

r m  1 f l ^ ^T f m  mSi I. 'e n l r e p r i  i in

% M  \J I V  ̂ H Ay ent

\^ *̂c- Ŝ mineurs et

S ,  | • ,\ i p  ô A manœuvres
ais-tu la dernière de loxcuf —

Toi et moi et toutes acheteuses re-
çoivent gratuitement un sac LORA
pour sandwichs. Ce sac est une mer-
veille pour tous nos pic-nics.
Profite donc de cette occasion puis-
que LORA est aussi la margarine
«la plus fine au goût ».

¦mer

GRATIS
ce sac plastic Jj ohxx̂

pour tout achat d'un cube LORA de 250 gr

Un métier recherché
pour électriciens-mécaniciens, ajusteurs-mécaniciens, mécaniciens, mécaniciens
de précision, mécaniciens en instruments, mécaniciens-outilleurs, électriciens-

bobineurs

DEMOLITION
A VENDRE : PARQUETS , portes et fenê-

tres diverses , barrières de balcon en fonte
et de clôture en fer ; faces d' armoire : glaces
et portes pour magasins ; portes d'entrée
métalliques. Poutraison. Chantier Gd-Pont
16-18, Lausanne, P. Vonlanden. Tél. 24 12 08.

Dimanche 25 août à CRANS
Place du Ttiléiférique

Grande kermesse
organisée par la Société de Musique

« Céciiia » de Chermignon

Dès H h. CONCERT

J K U X  - CANTINE - RACLETTE

Les inscriptions aux places d'aspirants-mécaniciens
de locomotives

DEMANDEZ

notre excellent bœuf salé et fumé
doivent être adressées à la division de la traction des CFF à Lausanne, Lucerne ou Zurich

pour le 15 septembre 1957

Exigences : Avoir terminé l'apprentissage. Avoir de la pratique. Ne pas être âgé de plus de
30 ans. Avoir une ouïe et une vue normales. Ne pas avoir moins de 160 cm de taille. Avoir fait
t l'école de recrue.

le kg. Fr. 4
RITA FRISA J^
PIANISTE ÊH ĈaFr
joue pour vous tous les soirs au Cd ^ «ij£ ~\
« BAR DE LA CHANNE » N̂ J-i/A SIERRE îi ^̂

Boucherie 0. Neuenschwander S. A
Genève

.- J »i 11 T'i - i. __ ... ___ m . . m m .  Un travail plein de responsabilitéslt , av. du Mail — Téléphone (022) 24 19 94 r r

SBB ^0̂  CFFAbonnez-vous au Nouvelliste
_—___________________________--iM__--_-—-___________

l
___

l

UNION DE BANQUES SUISSES
BRIGUE - SIERRE - SION - MARTIGNY

U L a  
première grande banque suisse établie en Valais met à votre disposition son expérience, ses rela-

tions et ses larges disponibilités.

B

Les fonds qu'elle vous apporte du dehors et l'argent que vous lui confiez travaillent pour le canton et

dans le canton.

Capital et réserves : Fr. 190,000,000.-

S 

dépôts sous toutes formes crédits commerciaux

prêts et comptes courants hypothécaires

Consultez-nous pour toutes vos opérations en Valais, en Suisse et à l'étranger.

POSTE S AU CONCOURS
La Ville de Fribourg met au concours :

1. le poste d'ingénieur-chef du génie civil
et de la voicrie ; conditions : di p lôme
universi taire EPUL ou EPF. une bonne
pratique de la direction des t ravaux ,
connaissance des langue f rançaise  et
allemande.

2. le poste de technicien architecte ;
conditions : di p lôme d'un technicum et
une certaine pratique des travaux. Age
maximum : 30 ans.

3. le poste do technicien en génie civil ;
conditions : di p lôme d' un technicum et
une certaine pra t ique des t ravaux.  Age
maximum : 30 ans.
Traitements à convenir!

Les offres manuscri tes , accompagnées d' un
curr icu lum vitae , sont à adresser jusqu'au
samedi 31 août 1957, à la Direction de
l'Edilité, à Fribourg.

CUiSiNiERE
Poste intéressant et stable. Faire offres avec ren-
seignements et prétentions sous chiffre P 5084 N
à Publicitas Neuchâtel.
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La margarine
de jadis et d'aujourd'hui !

En 1867, Napoléon III chargea le chimicien fran-
çais Mèges-Mourier de fabriquer une nouvelle
graisse à la fois bon marché et d'excellente qua-
lité. Les premiers essais donnèrent une graisse
à l'aspect granuleux rappelant les perles. C'est
d'ailleurs au mot grec «margaron» qui veut dire
«perlé» que la margarine doit son nom.
Grâce aux améliorations des méthodes de fabri-
cation et du raffinage des huiles qui la compo-
sent, la margarine d'aujourd'hui n'a pour ainsi
dire plus rien de commun avec le produit d'alors.
Une margarine de qualité, telle que PLANTA, est
fabriquée avec des huiles végétales pures c. à. d.
avec des huiles de coco et d'arachide, enrichie
de 10% de beurre et des vitamines A+D. Grâce à
cette composition idéale, PLANTA possède tou-
tes les propriétés d'un aliment -sesss-̂
moderne et sain

Prenez PLANTA
si fine, si saine...
convient à tous !

f Margarine végétale avec 10% de
beurre et les vitamines A+D.

METTEZ EN CONSERVE
e«ca*e de CONCOMBRES
daitaataae de COR N ICHONS

Prenez de la marchandise de choix que vous mettrez en conserve
pour le plaisir des gourmets. Vos plats de viande froide, joliment
garnis de concombres, de petits oi gnons et de tomates, seront hau-

tement appréciés.

f âp cétf e
économique

V pratique

Faire macérer dans de l'eau salée pen-
dant 3 jours (env. 300 gr. sel pour 6 1. —
d'eau) des concombres pelés et partagés
en deux (cornichons un jour seulement) ,
des tomates vertes et mûres, des poi-
vrons, des petits oignons. Remuer sou.
vent. Laver , puis disposer par concilies
dans votre bocal ou dans un pot en grès.
Verser du v ina ig re  aromatisé Aeschbach
froi d jusqu'à ce que la couche supérieu-
re soit couverte. Maintenir les légumes
sous le liquide au moyen d' une  assiette
de porcelaine ou d'un d isque  de bois (ja-
mais avec des pierres). Le contenu du
pot peut être utilisé après 13 jours déjà.
Bien fermer, placer dans un endroit frais.
Ajoutez du vinaigre Aeschbach après 2

jours.
C'est simple, vite fait et garanti. -

Une provision d'hiver appréciée

at%.

Importante maison suisse cherche, pour compléter le person
nel de son service extérieur dans la région du Valais

REPRESENTANT
Nous demandons : Dynamisme, persévérance, travail sérieux ,

haute moralité.

Nous offrons : Salaire fixe , frais , commission , caisse de
retraite.

La maison garantit au candidat une formation approfondie.
Toute personne , désireuse de se créer une situation stable et
intéressante, est priée d'adresser ses offres avec la documen-
tation d'usage à la direction de

PFISTER - AMEUBLEMENTS S. A.
LAUSANNE - Montchoisi 13

Vr*6 1.50
dans lies magasins
d'alimentation.

Gratuitement :
Echantillons, re.
cettes , par

PELLISSIER
& Cie

St-Maurice

(Joindre 1 t imbre
de 20 centimes
pour port)

A vendre
d'occasion

1 pressoir 3 brantées
1 tracteur Internatio-
nal 14 CV
1 Grunder TK 15
1 tracteur Melly Die-
sel
1 clôture électrique
2 pompes
2 moteurs électri ques
5 y .  CV
2 pompes centr i fuges
1 .remorque bascu-
lante
100 ni. de tuyau eu
ruban d'acier de 70
mim.
S'ad resser chez Jules
Rielle, maréchal.
Sion. Tél. 2 14 16.

La Fabrique de Ca-
drans, Avenir  36. Le
Locle, engagerait de
suite ou à convenir

JEUNES GENS
pour pa r ties propres.

Travail assuré et
pTaice stable pour per-
sonne d'in i ti a ti v c.

Pour cause de non
emploi, à vendre un
fort et jeune

MULET
iLudi .vig Imhof , Gam-
sen b. Brigue1.

A vendre

MOTO
Royal Enfield

350 cm3.
Slaidir. à Jeanmrt-

nod Pierre, Ch. de
Vormay, 18, Yverdon.
Tél. (021) 2 44 74.

Jaune fi l'Ile symlpa»-
tih'ique et travailleuse
demandée comme

Sommelière
Bons gains, jol ie

o'iiemtèl e, genre sta -
tion. Vie de fanri'lle
assurée. Offres : Café
de la Forêt, Signal
de Bougy s/Rolle.

A louer, pour de
suite

jardin
de 100 m2.

S'adresser à M. Jo-
seph Rappaz , Saint-
Maiurice.

Jeune fille
est demandée comme
fille de cuisine. >En.
trée (à convenir.  Bons
gages'.

Hôtel de l'Etoile ,
Préverenges (Vd) tél.
(021) 7 20 30.

Bon oafé de 'la place
de Sion , cherche

Sommelière
entrée de siuite ou à
convenir. Counaissaii-
_e de la langue f rança i -
se désirée.

Tél. (027) 2 25 52.

On cherche

jeune fille
pour aider am ména-
ge. (Avec possibi l i té
de rentrer chez elle
le soir).

Dimanche libre.
S'adr. A. Bonvin ,

Epicerie Va la i s anne ,
Av. du (midi , Sion.

PERDU
petite serviette avec
fermeture  éclair , con-
tenant dossiers. eo-
pic. 9, actes, p ièces
comptables), etc.

Aviser ou expédier
poutre récompense à
Ign. Delaloye, Ardon.

Agriculteur
veiuif avec 3 e n f a n t s
désire connaî t re  f i l l e
ou veuve sans e n f a n t ,
de la campagne, goût
simple, âgée de 48 à
60 ans. I t a l i enne  ac-
ceptée. Ecrire à Pu-
blici tas .  S i o n  sous
chif f re  P 20814 S en
joignant  photo.

Famlille 2 person-
nes dans app. 4 piè-
ces tout confort  cher-
che

employée
connaissant cuisine , et
travaux de ménage.
Gages Fr. 180.— par
mois.

S'adr. case postale
35, Sierre.
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ACHETEZ DIRECTEMENT CHEZ LE EXPOSITIONS :
FABRICANT BRIGUE : Avenue de la Gare (028) 3 10 5..

M 9 Visitez la plus grande exposition MARTIGNY : Av. de la Gare (020) (5 17 94

I • chacun peut" visite? l' exposition A. Gertsclien 's Fils - Naters-Bi icj
g # Les conseils et la visite sont sans Fabrique de meubles et agencement
tk aucun engagement d'intérieurs
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pouvant convenir pour salles
paroissiales ou salles de so-
ciétés.

S'adresser de suite au

CINEMA CAPITULE — SION

Sensaiionnel !
Une VOITURE pour

Fr. 2.-
1 DKW Limousine de luxe 4-5 p laces ,

val. 7 600.—
1 machine à laver 4 kg

Scharf-Coinbi val. 1 440.—
1 scooter val. 1 250.—
1 frigo 130 litres val. 793.—
2 bicyclettes et nombreux aut res lots

TOMBOLA en f'aveur  C'IU tour isme et
du sport automobile en Va-

lais organisé par  l'ACS, Section Valais ,
à l'occasion de La

1ère Course nationale de côte
Martigny-La Forclaz

1er septembre
BILLETS EN VENTE PARTOUT

Jeune Valaisanne !
Jeune coup le avec 2 enfa nts cherche jeune

'illle pour aider au ménage ct s'occuper des

enfant!. .. Très bon salaira Possédons bonne
référence par notre jeune fille valaisanne,

Vous ne regretterez puis votre décision.

Date d'entrée : 1er octobre.

Mme M. Bentel i .  Fabriktsr .  1, Berne.

A 'louer dans localité voisine de Mou
the y

CAFE
il excellente renommée, e n t i è r e m e n t  ré-
nové, avec appartement a t t e n a n t ,  sis en
bordure  immédiate de route i n t e r n a t i o -
nale. Place de parc.

C h i f f r e  d' a f f a i r e s  prouvé. Loye r i n t é r -
rcssa'nt. Pas de reprise.

Pour tous renseignements écrire Â Pu -
blicita s Sion. sous ' ch i f f r e  P 10080 S.

Tout nouveau, tout beau ...
Nos ancêtres ont également fai t  leurs ex-
périences mais ils so nt revenus à la vigne
échalacée. Malheureusement l'échalat tip-
top n 'était pas créé , sinon , de nos jours , on
ne verrait plus que ceux-là. C'est aussi un
échalat anti-gel ; chacun peut le constater
au Vernun entre Sierre et Salquenen , sur
la propriété de Messieurs Salamins frères.
Cette vigne équipée en échalats tip-top a
la récolte normale, alors qu 'autour d' elle
les autres ont gelé. Pour ceux qui désirent
la culture haute ou sur cordons , nous vous
offrons les fils de fer à des prix imbatta-
bles, ainsi que les p iquets.
Nous consulter , c'est vous garantir  de gros
bénéfices.
VUISSOZ - de PREUX , Quincaillerie, GRONE

Industrie de l'échalat Tip-Top

CERCLE DE L'AVENIR - SAXON
Dimanche et lundi 25 et 26 août

GRAND BAL
de la Saint Félix

Orchestre POPOFF duiiis sa ' fo rmat ion
complète avee ses cinq musiciens.

Invitation cordiale à tous

Avantageux
LARD de cou,
bien sec Fr. 5.— le kg. Franco dep. 4 kg.

BOUCHERIE NOUVELLE
Bulle Tél. (029) 2 73 79.

Nous cherchons pour entrée lout de
suite ou- à conveni r

PERSONNEL
MASCULIN ET FÉMININ

pour être fo rmé  dans  les d i f f é r e n t e s
parties de la terminaison de la boite
de montre. Place stable, logements à dis-
positions.

Faire offres sous ch i f f re  P 5296 J à
Pub l i c i t a s  St-lmier.

£5& ECOLE TAME - SION
•r/ .»u._H T» »_,  ie t t_ _ . _ , _ _ ! »\m̂ S~i Rue Dixence (face ancien hôpital)

|̂|£ Tél. (027) 2 23 05

COURS DE COMMERCE COMPLET 6-9 mois
Cours de secrétaire-sténo-dactylo 4-6 mois
Cours de langues étrangères 3-6 mois
Cours de préparation aux examens
d' admission PTT, Douanes , CFF 4-6 mois

(Sections pour débutants et élèves avancés)
j f: DIPLOMES et CERTIFICATS *

m RENTREE : 10 septembre %

Jusqu 'au 10 septembre, cours de vacances
Demandez conditions et prospectus gratuits
à la Direction j}î Garantie : Prolongation

éventuelle des cours GRATUITE.



haut-valais Qui
Niederwald

Violente collision
Une voiture française conduite par

M. René Schœner, de Mulhouse , remon-
i.u i la vallée de Conches pour passer
le (_rlm _ el , lorsque , dans le virage qui
précède le village dt ; Niederwald , elle
entra en collision contre l'automobile
de M. Ing lin , de Lucerne, qui venait
en sens inverse. I.e choc tut violent
el M. Inglin dut être transporté .1 l'hô-
pital de Brigue avec d'assez graves
blessures, Il est âgé dc fil) ans.

Les deux véhic ules sont hors d' usa-
ge.

Oberwald
Peu banal accident

Un camion conduit  p.ir M. Imstepl
Peter , de Lalden , venait de rejoindre
la roule de la Furka  après avoir pris
un chargement dans une carrière près
de Oberwald et se dir igeait  sur Miins-
1er. Dés que le véhicule prit une cer-
taine vitesse , une pierre de plus dc
un kg. qui s'était  insérée entre les
pneus de sa roue arrière se détacha el
vint enfon cer la v i t re  après avoir re-
bondi sur II? capot de la voiture de M
Juan Soix , ressortissant espagnol , domi-
cilié ù St-Gall , qui le suivait .

Le chauffeur  de la voiture se tire de
cc peu banal accident avec quelques
blessures au visage résul tant  du bris de
sa glace avant .

Zermatt
On retrouve le corps

de M. Hofer
Nous avions relaté le 9 jui l let  la dis-

parition au Cervin de M. Edouard Ho-
fer , a lpiniste  lausannois .  Son corps e
élé trouvé hier au pied de cette cime
par une cordée de passage et sera ra-
mené au jourd 'hu i  à Zermatt .

L accidente du Breithorn
sera enseveli aujourd'hui
M. Frilz Gustave Riedel , ressortis-

sant a l lemand , domicilié à Cobaurg,
âgé dc 53 ans , dont le décès était sur-
venu pendant qu 'on le descendait sur
Vdltournanche à la suite de gelures ,
a été ramené à Zermatt. Il sera ense-
veli aujourd'hui au cimetière de cette
localité.

[ï^SIs i e r r e  ^̂ S
Grimentz

Hôtes de marque
(Inf .  part.) — Sur l ' ini t iat ive des au-

torités communales de Grimentz et de
la Société de développement de cette
localité , une soirée donnée en cette
station en l 'honneur de l' ex-reine Ma-
rie-José d'Italie , a réuni plusieurs per-
sonnalités clu inonde poli t ique et des
lettres , parmi lesquelles il faut  citer M.
le général Henri  Guisan et son épouse ,
M. de Torrenté , ambassadeur de Suisse
aux USA , ainsi que l'écrivain valaisan
Maurice Zermatten.

Chermignon
Hôtes de choix

Nous souhaitons au grand pianiste
Français Monsieur Robert Cusadcsus
descendu à (nouveau avec sa fami l l e
à .l'hôtel Jol .' iuont. un  heiuireux séjour
dans le v i l l age  qu 'il at fee lionne et
où sa (présence est un honneur et
1111 n l a i i . i r .

Le Choeur-Mixte « Céciiia » de La-
u\v, a le pénible  devoir  dv faire pan
11 ses mc .n'bres du, décès de

Monsieur le chanoine
François MICHELET

son ancien cure
Fondateur et membre d 'honneur

de la Société
et de

Monsieur le chanoine
Paul DELALOYE

son ancien cure
Pou r Ls obsèques prière de cou

suite les avis mortuaires de la Rova
le Ahh ive .

Monsieur
Maurice SEIGNE-AUBERT

*es enfan l s  et familles, dans l'impos-
sibilité de répondre indiv iduel le-
ment aux nombreux témoignages de
sympathie, remercient tous ceux.
f|»i. par leurs ménages, leurs en.
Uns do fleu rs, lotir présence les ont
entourés dans leur  éprouve et les
prient de t rouver ici. l' expression
de leur plus v ive  reconnaissance.

Drame au-dessus de Saxon
Un garde-chasse tue un

braconnier au cours
d'une bagarre

M. l i  In u ,ml  Magnin , ï l  ans, céliba-
taire , était agr icul teur  mais il nour-
rissait pour le braconnage une pas-
sion que lu crainte des lois n'avait
pus réfrénée , que l'âge n'avait point
apaisée.

Plusieurs fois surpris en train de
s'adonner à son penchant , il avait
fu i t  la mauvaise tête et nié l'éviden-
ce. Depuis, il était soumis à une sur-
veillance constante mais jusque là ,
il était toujours parvenu a la dé-
jouer.

Mercredi après-midi , il décida de
monter  au lieu dit « Le Charbon-
ney », au-dessus du stand de tir de
Saxon. Il projetait de s'y rendre
à vélo mais il rencontra un tracteur
agricole q u i  le monta ainsi que son
vélo. Il emportait avec lui  une cu-
rabine-flobert.

Il fau t  savoir que «Le Charbon-
ney » est une région assez giboyeu-
se.

M. Jules Burnier, 42 ans, marie ,
père de famil le , désigné par les
autorités et lu Société de chasse
<; Diana » de Martigny, pour exercer
une surveillance deux fois par se-
maine, suivait at tentivement les
faits  et gestes de M. Magnin. Quand
il apprit  que celui-ci s'était rendu au
« Charbonney ». il y moula une heu-
re plus tard à 1110(0. Il déposa cel-
le.ci aux environs du lieu dit et
commença sa tournée de surveillan-
ce. Soudain il aperçut M. Magnin
dans un verger d'abricotiers. Il alla
l'at tendre à une bifurcation. M. Ma-
gnin descendait poussant son vélo
d'une main , tenant de l'autre son ar-
me. M. Burnier l'interpella et lui de-
manda de lui remettre sa carabine.
M. Magnin refusa . Une querelle éclata
entre les deux hommes. M. Burnier ,
— ce détail n 'est pas encore confir-
mé — saisit la carabine par le ca-
non. M. Magnin jeta son adversaire à
terre d'un croc en jambe et , prenant
un éehalas, le roua de coups. M. Bur-
nier, a demi assommé s'empara alors
en désespoir de cause de son pisto-
let-flobert de 6 nui . semi-autoinati-

Aux membres sortants de l'Assurance
infantile de la commune de St-Maurice

La Société de Secours Mutuels de St-
Maurice se fait un devoir de rappeler
aux membres sortants de l'Assurance
infanti le  que le certificat d' affi l iat ion
délivré par l' organe de cette caisse leur
donne droit d' entrée gratuite dans une
société d'assurance reconnue par l'Of-
fice suisse des assurances sociales, à
condition que la demande soit faite
dans un délai de 3 mois dès la sortie de
la caisse précitée.

Atin de permettre à ces membres de
profi ter  du grand avantage qui leur est
offert  par ce certificat de libre passa-
ge, la Société de Secours Mutuels de
St-Maurice a fixé à 15 ans i âge d' ad-
mission clans la société .

Pour une cotisation minime de Fr.
2.50 par mois , vous aurez droit aux
prestations suivantes :
1. Les soins médicaux et pharmaceu-

tiques durant 270 jours compris dans

Vol international
de ballon à Bâle

A l'occasion des fêtes du
deuxième millénaire de la
vi l le  de Bâle, 'l'Aéro Club dc
Suisse , section do Bâle , orga-
ni sa un  vol in t e rna t iona l  de
ba_ .on.-v auquel pr i r ent  part
13 aérostates de six nations.
A cause du mauvais  temps
les aérostates eurent à ré-
soudre le problème d'un vol
»vvc but f ixé  à Boezen près
de Brougg. Notre photo mon.
tro Tins! motion et l'appel des
p.lotos. Tout à gauiche on re-
connaît  les Suisses Sclmerling
el Kherhardt.

que , pressa la détente sans viser
pour effrayer son adversaire. Mais
celui-ci qui  était debout , au-dessus
de lui , reçut la balle dans le bas.
ventre et s'écroula.

M. Burnier se releva péniblement
et, constatant la gravité de l'état de
M. Magnin , entreprit de chercher du
secours. Apercevant un peu plus bas
un ouvrier italien de la ferme For-
tune , il le héla, lui demandant de
rester auprès du blessé pendant son
absence.

Utilisant tant bien que mal sa mo-
to, le garde-chasse descendit direc-
tement  à la gendarmerie où il conta
le drame. La police et M. le Dr
Pasquier montèrent immédiatement
auprès de M. Magnin. Celui-ci était
malheureusement déjà mort. La bal-
le perforant le ventre était sortie
au bas de lu nuque .

M. le juge-instructeur J.-M. Gross,
président du Tribunal de Marti gny,
entama l'enquête qui se poursuivait
encore hier soir par l'interrogatoire
d'ouvriers italiens se trouvant dans
les parages du lieu où se déroula le
drame.

La police, en particulier!, essaye
d'établir si Magnin , avant sa rencon-
tre avec Burnier, avait déjà tiré un
ou des coups de feu. M. Magnin por-
tait d'ailleurs de nombreuses cartou-
ches.

Le Dr Pasquier a relevé sur M.
Burnier les traces des coups violents
assénés surtout ù la tête. II semble,
dans cc cas, que l'argument de In
légitime défense puisse être retenu.

Le corps de M. Magnin a été trans-
porté à lu morgue de l'hôp ital de
Martigny pour autopsie.

Cette fin lamentable a vivemenl
ému lu population , d'autant plus que
le braconnage, pour être un délit,
n 'a jamais déshonoré un homme. Il
reste à regretter ce déplorable en-
chaînement de circonstances.

Le « Nouvelliste » présente à la fa-
mille de M. Magnin ses condoléances
pour le deuil si tragique qu 'elle
vient de subir.

une suite ininterrompue de 360 jours ,
jusqu 'à concurrence du 75 pour cent
des frais occasionnés par ces soins

2. Une indemnité de chômage de Fr.
1— par jour pendant 180 jours dans
une période de 360 jours.

3 En cas de tuberculose ou de polio-
myélite , aux prestations prévues par
la Caisse d' assurance et de réassu-
rance.
Notre société offre également 1 ceux

qui le désirent la possibilité .e s'assu-
rer pour des prestations journalières de
chômage allant jusqu 'à Fr . 20.— .

Nous engageons vivement les jeun.s
gens des deux sexes ayant quitté l'é-
cole cette année à se faire inscrire au
plus tôt.

Au nom de la Société de Secours
Mutuels de St-Maurice :

Le secrétaire : A. Chevalley.
Le président : P. Coutaz.

si. maurice
Blessé par des barres

de fer
Un camion français conduit par M.

René Gailland , venant de Monthey , ar-
rivait à la hauteur du poste de police
de Saint-Maurice , lorsqu 'il dût freiner
brusquement pour laisser passer sur le
pont du Rhône un camion de la Migros
venant de Martigny.

Le premier véhicule était charg é de
barres de fer , qui au moment du Coup
de/ frein , glissèrent en avant et pénétrè-
rent dans la cabine blessant le chauf-
feur dans le dos. Celui-ci a été trans-
porté à la Clinique St-Amé, où il re-
çut les soins que nécessitait son état.

É-IllMt̂ —^^
Jeunesses

conservatrices
de Monthey

Le Congrès annuel des Jeunesses
conservatrices du Valais romand au-
ra lieu le dimanche ler sep tembre
à St-Léonard. Les jeunes conserva-
teurs de Monthey et de Choëx qui
désirent v partici per sont priés de
s'inscri re au Café Helvetia jusqu 'au
JEUDI 29 août.

Le Comité.

entr emon l
Fionnay
Collision

Entre Fionnay et Mauvois in . un
camion île l' entreprise Gillioz . à
Versegères. est entré en collision
dans une légère courbe aivec une
voi ture  valaisanm e pilotée par M.
Lamibieil. ouvrier - à Fionnay.  On ne
signale pas dé blessé, mais les deux
véhicules oint subi des dégâts imaté-
riels.

__ .>>•_. (4as®Sr,

Bourse des prix
W I L L I A M

William , ler choix, le kg. net :
prix à la production : Fr. 0.75, prix
de gros départ Valais : Fr. 0.85.

Prix valables dès le début de la
récolte.

Calibres : I" = 57,5 mm.57,5 mm
Saxon , 22 août 1957.

Office central , Saxon

m Maux de tête

ASPIRINE

t
La Société de chant « Sainte Cé-

cile » a le pénible devoir de fuin
part à ses membres .lu .lécès d<_

Monsieur
!e chanoine MICHELET

Révérend Curé de Vollèges
L'ensevelissement aura lieu à Vol

le ges le 2(> août à 10 heures.
P. P. !..

La Société « Jeunesse Espérance »
a le profond regret de faire par t
à ses membres du décès de

Monsieur
le chanoine MICHELET

Révérend curé de Vollèges
Les obsèques auront  lieu le 2(i

icu'it à 10 heuTes.
P. P. L.

Des tomates traîches en
plein hiver

Sans ouisso n ei — - 111 — pré para-
tion spéciale, en utilisai! ! !:i
poudre Junod ré|»:i:îée dep. _ "•
_ iis Vous pouvez reeewir un
paquet de celle poudre en de-
mandant à Georges damier.
produits ehini . et drog.. rue du
Lac 44. Yverdon lY. I ) .  Tél. (024 )
2 2~-> 90. Pri x d'il p i< : 1 1. su f fi -
sant! |K>ur  10 kg. de f r : i : t ~  : Fr.
1.95. Envois coic re r e m l c u r -  '.
ment.  P r i x  sp éc i aux  pour hôtel
et rcr . i 'i i ranl-. 

Le Père
AIMÉ DUVAL

« Le Guitariste du Bon Dieu »
chantera accompagné de sa gui tare  et
au bénéfice des Petits Chanteurs de la
Côte d'Azur , mardi 27 août, à 20 h. 45,
au Victoria Hull de Genève . Uni que
concert en Suisse. On entendra des
Chansons folkloriques : Le Colporteur ,
Chant Tzigane , Le Vieux Jo, L'Histoire
d'un nègre , etc., ainsi que des chan-
sons reflétant ses états d'âme et ses
réflexions spirituelles : Seigneur mon
ami , qu 'est-ce que J'ai dans ma petite
tête , à quoi rêve-t-on ? Mon Dieu , je
suis ton e n t a n t , Le Seigneur reviendra ,
etc.. Certains de ces chants seront re-
pris en chceur par les Petits Chanteurs
de la Côte d'Azur. Location Sauthier-
Jaeger , télé phone 24 33 77 à Genève.
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App enmlter
a<T>J)M JHpenbittei»

(fLpjè& aux herbes alpestres ,
RX- XBs. stimulant ,
X W rafraîchissant

*

Pour avoir
les cheveux brillants

Vos cheveux auront  un  ref le t  so
yeux si vous ajoutez un peu de vi-
naigre à l' eau tle rinçage.
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L'APÉRITIF AUX PLANTES DES ALPES



Le Croissant
et le coq gaulois

Le diplomate de notre temps
n'est ni secret ni casanier. Il dévoi-
le ses intentions et agit en fonction
des réactions qu'elles ont suscitées.
La tribune et ses éclats ont rem-
placé le bureau et ses méditations.
Dans la maison de verre qu'est no-
tre monde, seul le mensonge donne
l'illusion d'une action indépendan-
te. Ce mensonge là n'est pas une
vérité encore inconnue mais un ar-
tifice sans pouvoir d'illusion.

Ainsi , M. Pineau, ministre des
Affaires étrangères de France, s'est
rendu en Amérique latine pour pré.
sider une réunion d'ambassadeurs. Il
a affirmé lors de son départ qu'il ne
parlerait pas de l'Algérie à ses hô-
tes. Le silence que s'impose le mi-
nistre surprend. Dans quelques
jours en effet , l'ONU discutera à
nouveau de la situation algérienne.
En prévision de cette réunion, le
gouvernement français se prépare
à octroyer un statut à l'Algérie.
M. Pineau, dont les services tra-
vaillent, depuis longtemps l'Améri-
que latine où peuvent se récolter
quelques voix, ne parlera donc pas
tle l'Algérie , se privant ainsi du
seul sujet de conversation qui pas-
sionne Français et étrangers.

Le ministre des Affaire s étrangè-
res du Maroc est, lui , d'une rondeur
toute occidentale. Il visite actuelle-
ment les dirigeants musulmans
éparpillés dans le inonde, essaye
dc former une nouvelle Sainte Al-
liance, et de trouver une solution
pour l'Algérie. Ces deux préoccupa-
tions sont complémentaires car,
du succès de l'une ou de l'autre
dépend le sort qui sera fait ou
Maroc dans le monde arabe.

Le ministre marocain ne paraît
pas favorable- à une intervention
étrangère. Il préfère que la France
et les Algériens causent en tête à
lête. Mais cet entretien devrait se-
lon lui , se dérouler avec les chefs
actuellement incarcérés à Paris. Ce
u'est pas une suggestion diplomati-
que mais l'indice d'une vieille ran-
coeur. Le Sultan n'a pas admis le
coup d'Alger. Avec la complicité du
gouvernement français il avait ac-
cueilli cinq chefs rebelles et avait
fait office de médiateur. Ceux-ci
furent arrêtés par surprise grâce
aux autorités d'Alger qui , sans en
référer au gouvernement, prirent
sur elles d'accomplir ce rapt. Le
gouvernement fut à ce point em-
barrassé qu'il ne s'empressa pas de
juger les dirigeants en sa posses-
sion, dont deux d'entre eux pour-
tant avaient commis des délits de
droit commun. Une commission
franco-marocaine fut même créée
pour étudier les problèmes de droit
international soulevés par l'arresta-
tion. Ces précautions et ces lenteurs
donnent à penser que la qualité
d'interlocuteurs est implicitement
reconnue aux emprisonnés de la
Santé. Il faudra attendre longtemps

M. $fre ._!i inaumure ies fêtes du 2e millénaire de Bâle
BALE, 23 août. (Ag.)

Chers et fidèles Confédérés
des deux Bâle,

En vous apportant le salut et les
vœux du Conseil fédéral et de tout le
peuple suisse, je me rends parfaitement
compte de la différence qui existe en-
tre un passé deux fois millénaire — ce-
lui de Bâle —, et l'histoire —¦ bien
moins illustre — de la Confédération ,
qui , elle , ne remonte qu 'à sept siècles,
voire qu 'à 100 ans si l'on prend pour
point de départ , la création de l'Etat
fédéral.

Il n'y a que quelques années que
nous avons fêté avec vous l'entrée de
Bàle dans la Confédération des VIII
cantons et à nouveau une fête se cé-
lèbre dans vos murs.

Notre peuple, qui aime les fêtes , sent
le besoin d'élargir le cercle des commé-
morations . Villes et communes campa-
gnardes se préoccupent de leur ori g i-
ne et en cherchent les traces dans des
archives.

Genève qui peut se référer à l' ou-
vrage que César a consacré à la guerre
des Gaules a 2 015 ans d' existence,

La fête des 2000 ans
de Bâle
Prévues pour p lusieurs jours ,
les fêtes à l'occasion des 2000
ans de la ville de Bâle ont dé-
buté par une- cérémonie au à
théâtre romain à Augst (à gau- Ĵl
che). Le maire de la ville ita-
lienne de Gaeto , Dot. Corlo , y ?H
a inauguré une dalle en l'hon-
neur de Munatius Plancus qui
passe pour le fondateur d'Augst g||
et qui est enterré à Gaeto. A
droite , une vue sur la grande
parade des bateaux en l'hon-
neur du fleuve Rhin.  Dans son P»
temps , la ville lui devait sa pro- ,v*
tection , aujourd 'hui  sa prospè- y- '
rite économique. Car il ne faut i' -
pas oublier que Bàle est le plus V
grand port du monde situé à M
l 'intérieur des terres. _P

pour que cette qualité leur soit of-
ficiellement reconnue.

Le gouvernement, plus susceptible
que résolu , admettra mal que le
ministre marocain lui propose, com-
me interlocuteurs, les dirigeants du
FLN qu'il détient.

La proposition marocaine est-elle
réellement une maladresse ? Ne
cherche-t-elle pas plutôt à empê-
cher une conversation avec. Ben
Bella et ses complices trop osten-
siblement reconnus.

M. Bourguiba, président de la
République tunisienne, ferait lui
aussi volontiers le médiateur entre
les rebelles algériens et la France.

Il a déjà proposé des solutions et
servi d'intermédiaire.

M. Pineau a récemment tenté
une amorce de négociation, mais
son émissaire en Tunisie, l'avocat
tunisien qui devait transmettre cer-
taines propositions à Ben Bella, fut
arrêté à Orly par les services de
sécurité et le haut fonctionnaire
qui avait servi de négociateur fut
désavoué.

Or, M. Bourguiba a renouvelé
ses offres de service. Si celles-ci
étaient retenues il ferait figure de
leader en Afri que du Nord. Le Sul-
tan ambitionne un rôle semblable.

Le monarque a vu avec déplaisir
se former, à ses côtés, la Républi-
que tunisienne dont l'allure moder-
ne séduit plus les Algériens que
les fastes de l'Empire chérifien. Il
a compris que le trône allait deve-
nir un siège incommode et il a dé-
pêché son ministre des Affaires
étrangères auprès des dirigeants
musulmans afin d'obtenir des ap-
puis. Le ministre a d'ailleurs décla-
ré que l'idée d'une fédération mé-
diterranéenne groupant les Etats
riverains revenait au Sultan.

M. Bourguiba se veut l'artisan
d'un rêve identique.

Dès lors, suggérer de prendre
Ben Bella incarcéré à la prison de
la Santé comme interlocuteur accu-
le le gouvernement français à un
choix qu'il ne veut pas encore fai-
re et le pousse a laisser choir ceux
qui soutiennent cette équivoque can-
didature. Cette feinte est d'autant
plus habile qu'elle vient au mo-
ment -OÙ les autorités militaires
françaises bouclent la frontière tu-
nisienne pour tenter d'empêcher la
contrebande d'armes. Les deux
Etats nord-africains entament une
querelle et commencent à se dispu-
er la première place. Celle-ci leur
sera peut-être accordée ou refusée
d'après le rôle qu'ils auront joué
dans l'affaire algérienne. Et si le
ministre marocain cn parle à lu
Nouvelle Dehli, on voit mal com-
ment M. Pineau n'en parlerait pas
en Amérique latine où la France
peut compter sur quelques voix
précieuses pour le débat qui , en
septembre, s'ouvrira à l'ONU.

Jacques Helle.

Mais quelques siècles encore aupara-
vant , à l'âge du fer , il y avait là un
établissement gaulois. Qui pourrait
donc reprocher à nos Confédérés de
Genève de célébrer avec fierté le
2 500e anniversaire ?

Les historiens nous disent que Mu-
natius Plancus a fondé une colonie en
augst 43 avant Jésus-Christ , au croi-
sement des voies menant aux passages
du Bœzberg et du Hauenstein. L'en-
droit fut  élevé au rang de Colonia Au-
gustà Raurica , ainsi nommé à cause du
séjour de l'empereur Auguste en Gau-
le .

Ce n'est qu'au moment de la des-
truction d'Augst et du transfert  de l'E-
vêché sur la colline où se trouve ac-
tuellement la Cathédrale que Bàle pas-
sa au rang de ville. On pourrait donc
dire que la campagne bâloise est la
mère vénérable de la ville et qu 'elle lui
a cédé généreusement son rang et sa
réputation.

Bâle est là avec son caractère pro-
pre. Où trouve-t-on une compréhension
si rapide , un jugement si pénétrant , un
esprit si criti que , un tel sens de l'hu-

Contre-attaque syrienne
Le nationalisme arabe esl moins dangereuK

gue l'esprit de conguêle israélien
LE CAIRE , 24 août. (AFP). — « Que

l'Occident cesse son soutien à la cau-
se sioniste et qu 'il mette un terme aux
services qu 'il continue à rendre à Is-
raël », a déclaré le président de la Ré-
publi que syrienne M. Choukry el Koua-
tl y, à la presse égyptienne. « Notre in-
dépendance étant directement menacée
par les Israéliens , nous nous adressons
aux Occidentaux pour leur af f i rmer  que
le nationalisme arabe n 'est pas aussi
dangereux que l'esprit d' expansion qui
anime les dirigeants israéliens » .

Après avoir évoqué l' actuelle ten-
sion dans les relations syno-américai-
nes, à la suite de la découverte du ré-
cent complot , le président Choukry
Kouatly a affirmé que ia « dégradation
des relations de la Syrie avec l'Améri-
que n'était pas l'œuvre de la Syrie ,
mais l'œuvre de certains dirigeants
américains qui ont voulu s'immiscer ,
contre les principes de la Charte de
l'ONU , dans les affaires syriennes. Nous
sommes décidés à nous opposer vi-
goureusement à toute velléité d'ingé-
rance dans les affaires intérieures de
Syrie ».

Partisans de la paix
« La politique étrangère syrienne, a

poursuivi le président syrien , repose
sur la neutralité positive. Nous accep-
tons toute aide inconditionnelle capa-
ble de relever notre économie et de
renforcer notre potentiel de guerre , en
vue de nous défendre efficacement con-
tre les visées sionistes expansionnistes.
Nous sommes toujours attachés à la
coop ération franche et sincère avec
tous les pays du monde , à condition
qu 'ils soient partisans de la paix et
épris de la liberté ».

A propos du Rassemblement mondial de la J.O.C
à Rome

ROME , 23 août. (Kipa).  — Un « Mes-
sage fraternel à la Jeunesse ouvrière
catholique » a été adressé par la jeu -
nesse communiste romaine , dans des
tracts rédigés en italien , en français et
en anglais , et qui ont été distribué aux
jocistes qui viennent participer à Ro-
me, à leur Congrès mondial.

« L'Osservatore Romano » reproduit
le texte de ce message, contenant un
appel aux jeunes ouvriers chrétiens
pour que , « au-dessus de toute incom-
préhension et de toute division , ils sa-
chent fournir leur apport à la paix du
monde et à l' avènement d' une société
où le travail serait affranchi de toute
exploitation et où serait assuré le plein
développement de la personne humai-
ne » . Le message déclare en outre que
l' entente entre « le monde catholique
et le monde socialiste sest la condition

mour , de l'ironie ? Qui défend p lus pas-
sionnément les principes ? Qui est plus
conscient de la relativité de toutes les
choses humaines ? Où voit-on l' esprit
s'unir autant à la matière ? Où ren-
contre-t-on autant de cosmopolitisme et
en même temps autant de patriotis-
me local ? (...)

Mais , chers amis , vous aussi avez
vite saisi ce que l' amitié de Berne et
de Zurich , des Grisons , de la Suisse
orientale , de Lucerne et des cantons
primitifs , de Fribourg et de Genève ,
vous a apporté. Bâle n 'est pas seule-
ment , parmi une douzaine d'autres , un
grand centre commercial sur le Rhin.
Elle est aussi notre port d' entrée et de
sortie , où convergent rails et câbles
avant de se diriger vers le nord et
l'ouest. Un port que vous avez magni-
fiquement développé pour le bénéfice
du pays. Bâle n 'est pas seulement un
grand comptoir commercial , elle est
aussi le siège d' un des branches des
plus importantes et des plus florissan-
tes de notre industrie , un gigantesque
laboratoire de recherches et de réa-
lisation.

Pas de bases soviétiques
chez nous

« La Syrie n 'a pas adhéré au bloc
soviéti que » , a déclaré ensuite le prési-
dent de la Républi que syrienne. » Il
faut  faire une différence entre com-
munisme et nationalisme arabe. Aucun
pays arabe ne permettrait l'établisse-
ment de bases soviéti ques sur son ter-
ritoire ».

Après avoir af f i rmé que « le nationa-
lisme arabe est capable de faire avor-
ter tous les complots » , le président a
déclaré : « Nous ne permettrons ja-
mais que l' on complote contre l' exis-
tence de notre Etat , soit en recourant
à la conclusion de pactes dirigés con-
tre nous ou à la réunion de conféren-
ces, soit en faisant pression sur nous
pour nous obli ger à accepter la doctri-
ne Eisenhower ou à adhérer au pacte
de Bag dad ». En conclusion , le prési -
dent a rendu hommage aux efforts  dé-
ployés en vue de la création d'une fé-
dération syro-égyptienne « noyau de la
plus grande fédération arabe de de-
main » .

Haro sur Israël
DAMAS, 24 août. (AFP). — Le mi-

nistre syrien de la défense a cri t iqué
« la politi que suivie par les USA , qui
consiste à appuyer l'imp érialisme et
Israël contre nous , qui tend à nous sou-
mettre à ses exigences et qui , lorsque
nous nous y refusons , comme dans le
cas présent, nous accuse mensong ère-
ment d'être communistes » .

Le gouvernement américain se sert

essentielle de l' avènement de cette so-
ciété.

Le journal , commentant ces appels ,
écrit que les j eunes ouvriers chrétiens
repoussent la bienvenue des communis-
tes romains , parce que « hypocrite et
perfide » , puis il ajoute : « Hypocrite ,
parce que des j eunes ouvriers chré-
tiens ont été persécutés et sont tombés
dans les pays communistes, sans que
la jeunesse communiste ait dit un seul
mot pour protester en faveur des vic-
times d'une société nouvelle qui piéti-
ne la personnalité humaine. Perfide ,
parce que l'entente entre catholi ques
et « socialistes » ne devrait servir qu 'à
faire avancer l'humanité vers un ordre
social nouveau , qui serait basé sur les
masses communistes , comme le prouve
l' expérience des pays du « rideau de
fer » où les masses catholiques furent
éliminées ».

Le journal relève en terminant que
le message communiste constitue en
tout cas une preuve éloquente , « his-
torique » , de la valeur du Congrès jo -
ciste , car les manifestations catholiques ,
qui se sont déroulées à Rome jusqu 'à
ce jour , ont toujours été considérées
par les communistes comme des évé-
nements d' un intérêt négligeable.

Plus de 30 000
jocistes

Au fur et à mesure de l'arrivée des
délégations nationales qui doivent par-
tici per au Rassemblement mondial jo-
ciste de Rome , on s'aperçoit que le
chif f re  de 30 000, primit ivement pré-
vu , sera largement dépassé. En effet ,
presque toutes les délégations se pré-
sentent avec un effect if  dépassant ap-
préciablement celui qu 'elles avaient
annoncé.

Arrivée
de la délégation

suisse
FRIBOURG , 23 août. (Ki pa).
Son Excellence Mgr Charrière , évê-

que de Lausanne , Genève et Fribourg,
a quitté la Suisse à destination de Ro-
me, où il assistera au Rassemblement
mondial de la J.O.C.

La délégation suisse au Rassemble-
ment mondial de la J.O.C. est arrivée
à Rome , venant  d'Assise , où elle a as-
sisté à une messe, célébrée par M. l'ab-
bé Georges Grepp in , son aumônier .

LA CHAUX-DE-FONDS

La consultation sera
augmentée

LA CHAUX-DE-FONDS , 24 août. (Ag.)
— Une « guérisseuse » de Suisse alé-
manique surprise à La Chaux-de-Fonds
alors qu 'elle donnait  des consultat ions
a comparu devant le tribunal de poli-
ce de cette vi l le  qui l' a condamné à
2 000 f r ancs  d' amende et au paiemenl
de mille francs de frais pour infract ion
à la loi sur les professions médicales
Cette condamnation est motivée par le
fait que l' accusée avait  déjà comparu
devant le même tribunal et pour le
même motif.

de cet argument  pour amener l' opinion
publ i que europ éenne et américaine, qui
carint le communisme , à soutenir une
pol i t ique  visant à supp lanter  l ' i n f luen -
ce franco-bri tanni que au Moyen-Orient .
La fureur  américaine oui se déchaîne
contre nous , a conclu le ministre , trou-
ve son ori gine dans le fait que la Sy-
rie a pu nouer des relations amicales
avec l'URSS , celle-ci ayant accepté de
nous vendre des armes et nous four-
n i r  son aide , sans condition , contrai-
rement aux Etats-Unis.  Pourquoi f au f -
il considérer comme un crime le fai t
de nouer en 1957 des relations amica-
les avec l'URSS , alors que l'Amérique
entretenait  des relat ions identiques
avec l'URSS durant  la dernière guer-
re mondiale ? »

9 HONGKONG. — La province
d'Honan , la plus importante productri-
ce de froment de la Chine centrale ,
souffre de la sécheresse. Il n'a pas
plu depuis six semaines.

• WASHINGTON. — L'armée améri-
caine, par mesure d'économie, suppri-
mera une division d'infanterie , 18 ba-
taillons anti-aériens, diminuera le nom-
bre de ses employés civils de 15 000
et fermera 16 entrepôts militaires.

% BUENOS-AIRES. — Une violente
explosion s'est produite vendredi à
bord d'un pétrolier en rade de San-Lo-
renzo, près de Rosario (Argentine
orientale). 12 ouvriers ont été tués.

Janos Kadar
sera-t-il démissionné ?

VIENNE, 24 août. (AFP). — Selon des
informations de bonne source en pro-
venance de Budapest , M. Janos Kadar,
premier ministre et premier secrétaire
du parti communiste, aurait , lors de sa
récente rencontre avec M. Khroucht-
chev à Moscou , reçu l'instruction de
quitter sa charge de premier ministre
pour se consacrer uniquement au tra-
vail du parti « annonce samedi l'organe
officiel autrichien « Wierner Zeitung » .

Simultanément, poursuit le quotidien,
un remaniement du gouvernement hon-
grois aurait lieu et l'on avance le nom
de Ferenc Munnich, actuellement pre-
mier vice-président du Conseil , comme
futur président du Conseil.

Les catholiques polonais
au devant de nouvelles

épreuves
CITE DU VATICAN , 23 août. (Reu-

ter). — Parlant  d' une « nouvelle cam-
pagne anti-religieuse » en Pologne ,
l' « Osservatore Romano » écrit vendre-
di : « Les événements des derniers
mois , en Pologne , ont pu inciter maint
observateurs à croire que les conditions
nécessaires à une activité relig ieuse, où
tout le moins certaines libertés fonda-
mentales des catholi ques étaient dans
une certaine mesure rétablies . A la vé-
rité , ceux qui observent les événements
de Pologne avec certaines notions du
communisme et de ses gens n 'ont ja-
mais eu d'illusions. Il est inconcevable
que le marxisme renonce à son pro-
gramme anti-rel i g ieux. Les nouveaux
maît res  de la Pologne ont adopté la
voie d'une « apparente modération »,
mais leur tactique consiste à empêcher
le catholicisme d' exercer une influence
quelconque sur la vie sociale et spiri-
tuel le  du pays. Toute activité reste in-
terdite à l' action catholique , et l'E-
glise écartée de toutes les œuvres de
soutien et de bienfaisance. Les catho-
liques ont peut-être gagné une batail-
le , mais la lutte n 'est pas terminée. »

Un autocar dans un ravin :
Un mort-17 blessés

COLMAR , 24 août . (DPA). — Un auto-
car bel ge, de Hemixem, près d'Anvers ,
transportant 28 personnes, a fait , ven-
dredi après-midi , une chute au bas d'un
talus dans les Hautes-Vosges, non loin
du Grand Ballon d'Alsace. On compte
un mort et dix-sept blessés dont qua-
tre sont grièvement atteints.

Déraillement d'un tram
au Val de Travers :

pas de blessés
COUVET (Val-de-Travers), 24 août

(Ag.) — A 16 h. 40, un t rain de mar-
chandises de dix wagons du régional
du Val-de-Travers a déra i l lé  près de
Couvet , à en endroit  où des t ravaux
sont en cours. Les cinq derniers wa-
gons , d' origine étrangère , sont sortis
des rails et les arrachant sur une lon-
gueur de 60 mètres. Des cars assurent
le service. La circulation normale sera
rétablie samedi ou dimanche. Fort heu-
reusement personne n 'a été blessé. Les
dégâts matériels sont importants.




